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1. Rien n’est plus puissant qu’une idée qui vient à son 
heure. Et c’est une idée que nous amenons : G5G, la 
Guerre de Cinquième Génération. 


Les militaires parlent de quatre générations de guerre : 
d’abord des masses armées de mousquets, puis la 
puissance de feu et la mitrailleuse, ensuite la Blitzkrieg 
rendue possible par le moteur à explosion, et, enfin, 
depuis quelques décennies, la guerre de l’information. 


Nous disons ici qu’une cinquième génération de guerre 
parvient à maturité. Et ici, nous produisons l’arsenal 
conceptuel de cette guerre depuis longtemps latente, 
aujourd’hui avérée. En ce sens, notre « déclaration de 
guerre » ne signifie pas que nous déclarons la guerre. 
Notre déclaration de guerre signifie que nous rendons 
visible une guerre jusqu'ici cachée. 


Nous déclarons que la guerre a été déclarée. 


G5G 


La guerre dont nous parlons, la G5G, est la guerre du 
Système contre l'Humanité. C’est la guerre entre deux 
principes : le Machinal et le Vivant. C’est la guerre 
ramenée à son essence parfaite. 


Ce que nous voulons construire par ce livre, c’est 
l’armure de l’ Humanité. 


Quand nous dirons « nous », ce « nous » ne désignera pas 
les rédacteurs de ce texte — lesquels sont parfaitement 
insignifiants. Ce « nous » désignera ceux qui auront lu ce 
texte, l’auront compris, et l’auront approuvé. Ce « nous » 
désignera l'Humanité en guerre contre le Système — le 
sommet du Vivant, contre le sommet du Machinal. 


Ce « nous » vous désignera. 


2. Toute l’histoire du XX° siècle est à réécrire. Il ne 
s’agit pas des évènements. Il s’agit du point de vue à 
adopter, si l’on veut en comprendre la logique profonde. 


Aucune nation, pendant ce siècle, n’a réellement fait la 
guerre à une autre nation. Dans les tranchées de Verdun, 
ce ne sont pas des canons allemands qui ont tué des 
soldats français. Ce sont les canons de la Haute Finance 
qui ont tué des hommes. La Haute Finance a financé les 
deux camps pendant la Première Guerre Mondiale, puis 
pendant la Seconde Guerre Mondiale. La Wehrmacht 
roulait dans les camions de Ford France. Les 
bombardiers alliés ciblaient les réfugiés de Dresde, mais 
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épargnaient les usines SKF de la Ruhr, parce que SKF 
était une filiale du groupe américain ITT. 


La première moitié du XX° siècle a vu la destruction de 
l’Europe par la Haute Finance. Français, Allemands, 
Russes, Italiens, Anglais, etc.: manipulés pour se 
détruire mutuellement. 


La seconde moitié du XX° siècle n’a pas été marquée par 
la décolonisation, mais par la guerre de la Haute Finance 
contre les machines d’État colonialistes, devenues 
inutiles de son point de vue. Il n’y a jamais eu de 
décolonisation. Une colonisation financière, médiatique 
et secrète a remplacé une colonisation politique, 
administrative et visible. En Algérie, les combattants du 
FLN n’ont pas réellement affronté les soldats français. 
Algériens et Français sont morts pour que le pétrole du 
Sahara reste propriété de la Haute Finance. En Afrique 
Noire, les administrateurs coloniaux ont été remplacés 
par de nouveaux rois nègres, plus méprisables encore que 
leurs devanciers. Un président africain est un employé de 
la Haute Finance. Tout comme, d’ailleurs, un président 
européen. 


Il n’y a jamais eu guerre froide, parce qu’il n’y a jamais 
eu de choc des idéologies. La Haute Finance a financé 
l'URSS tant qu’elle en a eu besoin pour justifier le 
développement du complexe  militaro-industriel 
américain. L'URSS est tombée quand la Haute Finance a 
cessé de la financer. La finalité du Goulag était de 
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transformer les paysans russes en prolétariat aux ordres 
de la Haute Finance. Staline a été assassiné parce qu’il 
voulait, pour l’URSS, un destin réellement autonome à 
l’égard de la Haute Finance. 


Le XXI° siècle reste à écrire. Il sera, très probablement, 
celui de l’émancipation du Système à l’égard de la Haute 
Finance — à son tour dépassée par le mouvement 
historique. 


3. On a longtemps cru que le Système était la Haute 
Finance. Elle-même l’a pensé. Mais tout le monde s’est 
trompé. Le Système est plus grand que la Haute Finance. 
Elle n’en a été qu’une forme temporaire. 


On nous parle d'économie libérale mondialisée. Pure 
fiction : la réalité, c’est le système totalitaire marchand 
mondial. La concentration du pouvoir est, dans 
l’économie mondialisée contemporaine, supérieure à 
celle observée historiquement dans les régimes 
totalitaires. La logique des  cartels débouche 
progressivement sur le cartel global. L'économie s’est 
faite mécanique d’écrasement politique. La confusion est 
parfaite entre la fin et les moyens de la production. Mais 
derrière la rationalité financière, l’écrasement des 
peuples. 


La Terre, la faune, la flore et l’humanité dans sa grande 
majorité : mises en coupes réglées. Une seule finalité : le 
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profit, pour une infime minorité de possédants. Ils ont 
promis le Paradis sur terre et le Millenium, et pour cela, 
ils ont proclamé la fin de l’Histoire. Nous aurons l’Enfer 
global, parce que l’Histoire est tragique. 


Le libéralisme politico-économique est une idéologie 
construite sur l’asservissement de la nature et de ses lois. 
Sa véritable finalité: construire un homme sans 
mémoire, issu de l’hybridation pathogène de la nature 
humaine avec une fausse culture, soumise aux seuls 
impératifs capitalistes et mondialistes. 


L’homme enraciné est pourchassé. Il voit son identité, sa 
famille, ses traditions et ses religions bafouées, 
malmenées, détruites, atomisées. On veut faire de lui un 
être amnésique, déplacé, déporté, délocalisé, rendu 
mobile et flexible, enfin taillable et corvéable à merci sur 
la terre entière, d’un continent à l’autre, sans que plus 
rien ne distingue les climats, les peuples ou les pays. On 
nous parle d'immigration pour éviter le mot déportation. 
On nous parle de libre échange pour cacher la 
colonisation. On nous vante le citoyen du monde, mais 
on nous prépare le travailleur asservi, la bête de somme 
mondiale. 


L’idéologie contemporaine n’est égalisatrice qu’en 
façade. Elle nivelle par le bas pour mieux séparer la 
masse de ses maîtres avides. Elle entraîne la 
paupérisation des travailleurs par l’écrasement des 
classes intermédiaires, tandis que les nantis, de moins en 
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moins nombreux et de plus en plus riches, dominent 
toujours plus impitoyablement. 


Il faut penser la lutte dans les termes contemporains, si 
l’on veut la mener correctement. Une surclasse ultra 
minoritaire et omnipotente s’oppose à une immense 
masse d’opprimés. La lutte des classes n’a disparu que 
dans la vision du monde promue par les médias du 
Capital. En réalité, la lutte des classes est devenue si 
intense qu’elle se confond avec la substance même de la 
société. 

Et peu à peu, derrière le pouvoir de la Haute Finance, un 
monstre prend forme, qui va bientôt la rejeter comme un 
serpent quitte sa peau. 


Ce monstre, c’est le Système. 


Son cerveau, c’est l’intelligence émergente construite par 
l'alliance obscène des oligarchies, à l’échelle mondiale. 


Son essence, c’est le Machinal contre le Vivant. 


4, La G5G est la guerre de l’Humanité contre le Système. 


Puisque la confusion est parfaite entre les moyens et les 
fins, il faut renverser le Système. Sens dessus-dessous. 


L'homme n’est pas au service de l’économie. C’est 
l’économie qui est au service de l’homme. Le profit n’est 
pas le but de la production. Ce n’est que la traduction 
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financière d’un  parasitisme.  L’interdépendance 
économique des Etats n’est pas créatrice de liberté pour 
les peuples. Elle s’oppose à leur indépendance. 


Il est temps de remettre le monde à l’endroit. Il est temps 
de lui redonner un sens. Il faut redéfinir les fins, et 
remettre les moyens à leur service. 


Le travailleur est le moteur de l’économie, par sa 
production, par ses contributions, et il est aussi sa 
finalité : le but du travail, c’est l’amélioration de la vie. 


Non, ce système totalitaire marchand mondialisé ne sera 
pas le genre humain. 


Non, un autre avenir n’est pas seulement possible. Il est 
surtout indispensable. 


Et s’il n’est pas possible, alors il faut le rendre possible. 


Nous appelons à la grève générale soutenable. 


5. Le Machinal s’incarne dans le Système par la 
mécanique d’indifférenciation qui rend possible son 
principe : l’expansion illimitée. 


Pour rendre soutenable la grève générale, nous énonçons 
les thèses suivantes : 


Le capitalisme ne sera pas vaincu de l’intérieur, mais de 
l'extérieur. 
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Le Machinal ne sera pas détruit par la révolte de ses 
rouages, mais par la survie du Vivant. 


La mécanique d’indifférenciation ne sera pas enrayée par 
l’indifférenciation des dominés, mais par le maintien de 
la diversité du Vivant hors du Machinal. 


Oui, un autre monde existera. 
Parce que nous allons le créer. 


L’existence d’une autre économie, fondée sur des règles 
déterminées par et pour les acteurs productifs, constitue 
un pré-requis incontournable à la grève générale 
soutenable. Elle sera le support logistique de la grève 
générale soutenable. 


On ne combattra pas l’adversaire en acceptant sa logique. 
Il faut au contraire lui imposer la nôtre. Contre 
l’économie vampire du capitalisme financier, 
parfaitement globalisée, donc totalement déracinée, nous 
devons construire une économie de production, 
totalement enracinée. 


6. Le Machinal s’incarne dans le Système par la 
mécanique d’indifférenciation qui rend possible son 
principe: l’expansion illimitée. La promotion 
permanente du déracinement est une stratégie, visant à 
fabriquer des êtres qui, faute de s’inscrire dans un réseau 
de solidarités charnelles, oscilleront en permanence entre 
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la soumission à la puissance et l’agressivité sans 
perspectives — avec une seule échappatoire : l’expansion, 
toujours plus loin. Le déracinement est un processus de 
réduction de l’humain au machinal. 


Le Vivant, par opposition, s’incarne toujours dans des 
limites. Or, ce qui définit l’être limité, c’est 
l’enracinement. 


Par enracinement, nous n’entendons pas l’enfermement 
dans une référence obsessive au passé. Nous entendons, à 
la manière de Simone Weil: la condition 
anthropologique fondamentale d’un ordre intelligible, qui 
garantit à tout homme le respect dû à son humanité. Il 
faut que l’homme soit enraciné pour qu’il ait conscience 
du réseau des obligations croisées, sans lesquelles les 
droits ne sont que belles paroles. Ce réseau, c’est la 
substance du Vivant, tel qu’il s’incarne dans l’Humanité. 
Inscrit dans ce réseau, l’homme aime ses limites, parce 
qu’elles rendent possible la cohérence des droits et des 
devoirs. 


Il faut repenser la société pour ré-enraciner l’homme, 
avant que le passé ne soit totalement détruit, avant que ne 
surgisse un déraciné radical, simple rouage du Machinal. 


Donc, il faut que nos lois, nos normes, nos règles mettent 
les forces productives au service des finalités naturelles 
de l’organisation sociale : non le profit de quelques-uns, 
mais l'intérêt général; non le principe désincarné 
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d’expansion indéfinie du Machinal, mais la défense du 
Vivant. 


7. Ces lois, ces normes, ces règles qui structurent le 
Vivant, ne pourront jamais être construites à partir de la 
lutte des déracinés. Les structures sociales et mentales 
produites par le déracinement sont incompatibles avec le 
combat contre le Machinal. La révolte des déracinés ne 
peut que servir le Système, parce qu’elle s’inscrira 
nécessairement dans ses logiques. 


Il faut, en lisière du Système, construire un espace où 
incuber d’autres structures sociales et mentales. A 
l’intérieur de cet espace autonomisé, il sera possible de 
reconstituer les structures de l’enracinement. 


Il faut, pour porter ensuite la guerre à l’intérieur du 
Système, disposer d’abord d’une Base Autonome 
Durable à l’extérieur du Système. L’existence de cette 
base rendra possible, pour ceux qui pourront s’y replier, 
la conduite d’une grève générale soutenable : la grève de 
ceux qui n’attendent plus de salaire. 


8. Nous utiliserons, dans le présent texte, le terme de 
« Fraction » pour décrire le produit de notre sécession. 


Entendons-nous bien : la « Fraction » dont nous parlons 
ici n’est pas un groupe qui se couperait de l’humanité de 
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manière définitive. C’est un groupe qui s’éloigne du 
Système pour reconstruire l’Humain hors du Système, 
avant de contre-attaquer. Notre objectif, en suscitant une 
humanité fractionnaire, temporairement opposée à 
l'humanité ordinaire, est d’incuber, dans l’humanité 
fractionnaire, les antidotes qui, le moment venu, 
guérirons l’humanité ordinaire. La Fraction n’est pas une 
secte : c’est une dissidence. 


La Fraction, au sens où nous l’entendons, ne s’oppose 
donc pas à la Nation. Elle n’est pas faite pour détruire la 
Nation, mais au contraire pour en conserver le principe. 
La Fraction, au sens où nous l’entendons, ne s’oppose 
pas davantage au Peuple. Elle est faite, au contraire, pour 
offrir au Peuple un refuge, qui lui permettra de rester le 
Peuple. La fracture ne se situe pas, en l’occurrence, à 
l’intérieur de la Nation ou du Peuple : elle crée la ligne 
de partage entre ce qui est la Nation, ce qui est le Peuple, 
et ce qui est le Système. 


La Fraction est l’espace autonomisé à l’intérieur duquel 
nous organiserons le support matériel et mental du 
Vivant hors du Machinal, et donc la possibilité de la 
grève générale soutenable, pour une Humanité 
émancipée du Système. 
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9. La constitution de la Fraction est nécessaire. Elle est 
aussi possible, parce que le Système va spontanément y 
contribuer. 


Le Système est actuellement en train d’entamer sa mue. 
Il abandonne la peau constituée par la Haute Finance au 
fur et à mesure qu’il secrète sa nouvelle forme : 
l’hyperclasse mondialisée, en cible totalement intégrée. II 
n’est nul besoin, en l’occurrence, de commenter cette 
mutation. Les idéologues du Système l’ont annoncée et 
longuement explicitée. On lira, par exemple, les écrits de 
Jacques Attali. 


Comme toute période de mutation, la période qui s’ouvre 
sera celle d’une crise majeure. Cette crise va provoquer 
une intensification très sensible des luttes. Elle verra, en 
particulier, un accroissement de la destruction de valeur 
par les classes prédatrices, et donc une répression accrue 
sur les forces productives. L’interdépendance organisée 
va engendrer un phénomène d’exclusion croissante des 
acteurs privés de toute indépendance, et cependant 
incapables de s’inscrire dans les relations systémiques. 


Cette accentuation de la violence sociale est une 
opportunité pour notre démarche. L’exclusion va rejeter 
hors du Système les individus et les groupes qui 
viendront peupler la Fraction. En l’occurrence, il suffit de 
créer le contenant. Le contenu viendra de lui-même, au 
fur et à mesure que le Système expulsera les forces 
productives en excès. À l’interdépendance organisée 
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s’opposera une indépendance organique que l’incapacité 
du Système à inclure va spontanément promouvoir. 


En excluant ce qu’il ne peut assimiler, le Système va 
nous nourrir. 


10. Les classes dirigeantes du Système ne seront pas en 
mesure de prévenir cette tendance. La dynamique 
d’exclusion est devenue spontanée. Le Système va 
commencer à buter sur ses limites  géopolitiques, 
écologiques et financières. Sa crise va s’accompagner 
d’une période de chaos, dont l’ampleur et la date exacte 
restent inconnues, mais dont la survenue est désormais 
une certitude. 


La mécanique d’exclusion ne prendra pas seulement, à 
l’avenir, la forme du chômage de masse. Même les 
salariés seront exclus — par la baisse des salaires réels, 
par le développement d’une insécurité galopante qui 
finira par les repousser hors des grandes métropoles, et 
finalement hors de la ville elle-même. 


C’est pourquoi nous devons penser la Base Autonome 
Durable comme un espace de sécurité — voilà le bien qui, 
dans l’avenir proche, fera le plus défaut, voilà l’avantage 
concurrentiel que nous aurons contre le Système. Nous 
devons construire une économie de la robustesse, contre 
l’économie du rendement. Une économie physique de 
production tournée vers la définition de solutions stables 
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et solides, contre l’économie financiarisée à outrance, 
virtualisée, uniquement préoccupée du profit. 


Les hommes nous rejoindront, parce que ce sera leur 
intérêt. L’ordre naturel des choses parlera en notre 
faveur. 


11. Fondamentalement, notre démarche est appuyée sur 
une certitude : le Vivant est supérieur au Machinal. C’est 
une forme d’organisation plus performante. 


Les lois de la thermodynamique nous enseignent que 
l’entropie va croissante dans tout système isolé. Or, le 
Machinal est par essence un système isolé. S’il doit sans 
cesse s’étendre pour se maintenir, c’est précisément 
parce qu’il est isolé. C’est le seul moyen pour lui de 
contrebalancer le principe d’entropie. C’est aussi sa 
condamnation : devant s’étendre indéfiniment dans un 
cadre restreint, 1l finit obligatoirement par toucher ses 
limites. 


Le Machinal contemporain, issu des révolutions 
industrielles successives, n’échappera pas à son destin 
inéluctable. Il finira par s’écrouler. Nous ne savons pas 
encore si ce sera sur le pic de l’extraction pétrolière ou 
sur une autre limitation, mais le Machinal s’écroulera. 
Tôt ou tard. 


Par opposition, le Vivant n’est jamais un système isolé. 
C’est pourquoi il peut échanger avec son environnement, 
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et c’est pourquoi il échappe au principe d’entropie. Par 
essence, il définit une forme d’organisation supérieure au 
Machinal. C’est pourquoi sa victoire est inéluctable : à 
long terme, c’est la Vie qui gagne, parce qu’elle se 
régénère, parce qu’elle obéit, par delà la lutte, par delà le 
conflit, à l’universelle compulsion connective, loi 
nourricière de la Création. 


Nous vaincrons, si nous restons vivants. 
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NOTRE GUERRE 


LA BASE AUTONOME DURABLE 


12. Publié en 1991, le petit livre de Hakim Bey intitulé 
TAZ, acronyme de Temporary Autonomus Zone, ou 
«Zone Autonome Temporaire », devait connaître un 
franc succès et devenir un texte de référence dans les 
milieux anarchistes, squatteurs, hackers, néo-hippies, 
altermondialistes et alternatifs en tous genres. 


Ce texte de résistance au capitalisme global part du 
constat pleinement justifié selon lequel la mondialisation 
libérale nous aliène et nous dépossède de nous-mêmes et 
de nos vies. Contre cette dépossession, Hakim Bey 
propose une méthode de lutte, consistant à élaborer des 
Zones Autonomes Temporaires — autant de parcelles de 
Mie arrachées au capitalisme, autant de zones 
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existentielles où temporairement, les règles aliénantes du 
système de la consommation et du marché seraient 
suspendues. 


Compact et portatif, ce concept de « TAZ » est bien 
commode. De la communauté rurale autogérée à l’instant 
de rêverie dans le métro, la TAZ constitue une bulle qui 
nous isole de l’ennemi. 


13. Très bien. Mais n’y a-t-il pas un leurre dans le fait 
d’accepter que la résistance ne soit que temporaire ? Qui 
dit temporaire, dit de courte durée, donc précaire. Or, qui 
peut se contenter d’une autonomie précaire et quel en est 
l’intérêt ? La TAZ est une adaptation de la résistance au 
monde construit par l’ennemi. Mais c’est aussi une 
soumission non sue à ses logiques. La révolution en 
CDD ? Attention, piège. 


Parfaitement conscient du caractère ambigu de la TAZ, 
Hakim Bey en a proposé rapidement une variante : la 
«Zone Autonome Permanente », la « PAZ ». Voilà qui 
nous satisfait davantage. Notre autonomie, donc notre 
souveraineté politique, nous la voulons durable et 
pérenne. Nous refusons d’avaliser le caractère instable, 
précaire, fugace, flexible, versatile et temporaire du vécu 
construit par le marché. Nous refusons la mobilité 
constante, parce qu’elle n’est pas dans notre nature. Le 
« bougisme », ce n’est pas pour nous. Le Système nous 
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ordonne : « Bouge de là ! » Nous n’avons pas l’intention 
de lui donner satisfaction. « Bouge plutôt, toi ! » — voilà 
notre réponse. 


Nous voulons de la stabilité. Nous voulons du long 
terme. Nous voulons, donc, de l’enracinement. Parce 
qu’il faut être stable pour‘faire bouger le camp d’en face. 
Parce qu’il faut agir sur le long terme pour le faire 
bouger jusqu’à ce qu’il tombe. Et parce qu’il faut avoir 
des racines pour se nourrir, et se nourrir pour être fort, et 
être fort pour vaincre. Nous voulons reconstruire de 
l’autonomie, mais aussi de la permanence. Nous voulons 
voir venir l’avenir, pour nous-mêmes et nos enfants. 
Nous voulons un fondement, un sol, un socle, une terre. 
Et mieux qu’une Zone, nous voulons une vraie Base 
Autonome Durable (BAD). Une base permanente. À 
ceux qui nous demandent d’être leurs nomades, voire 
leurs « infra-nomades », nous répondons : « Non. Vous 
n’êtes pas des nomades, vous êtes des vagabonds. Et 
nous, nous sommes la Ville. » 


14. Notre devise : « Stabilité, souveraineté, pérennité. » 
Ou encore, « Enracinement, autonomie, permanence. » 
Le geste politique est fondateur d’une rigidité mentale et 
territoriale. Cette rigidité, nous la revendiquons. Elle veut 
dire : «Nous ne nous courbons pas, nous ne nous 
inclinons pas. » 
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Le geste fondateur de la politique est tout entier 
représenté dans le mythe de la création de Rome. Au 
moyen de sa charrue, Romulus trace dans le sol le sillon 
sacré, le pomerium, qui délimite la frontière de son 
territoire. L’espace où s’exercera sa souveraineté est dès 
lors matérialisé aux yeux de tous. La chose est visible, 
publique, il n’y a pas d’entourloupe : c’est une Res- 
publica. 


Quand, par provocation, son frère Remus décide malgré 
tout d’en transgresser l’intégrité en franchissant le sillon 
sans autorisation, Romulus est fondé à le tuer. Solution 
brutale, mais nécessaire. Tracer une frontière entre un 
dedans et un dehors, puis veiller coûte que coûte au 
respect de son intégrité ; définir une limite et se battre s’il 
le faut pour la faire respecter : c’est cela, la politique. 


Définir et défendre avec intransigeance et rigidité les 
contours d’un espace de stabilité existentielle n’est pas 
agresser, opprimer, conquérir, mais au contraire refuser 
l’agression, l’oppression et la conquête. La défense des 
frontières territoriales et identitaires n’exclut en rien 
l’hospitalité, la curiosité et la solidarité. Mais hospitalité, 
curiosité et solidarité supposent, pour être effectives, 
qu’un lieu existe où l’on peut accueillir l’Étranger, 
qu’une frontière existe par-delà laquelle il faut aller pour 
être curieux. Et la solidarité ? Essayez donc de partager 
votre pain avec ceux qui n’en ont pas, quand vous-même 
en êtes dépourvu. 
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C’est ce réalisme que nos maîtres veulent nous 
désapprendre, en vantant une hospitalité sans frontière, 
une curiosité sans diversité, et un monde d’esclaves 
résignés. Eh bien ce réalisme, c’est a contrario ce que 
nous prônons. 


15. Ce qui distingue un être vivant d’un objet inanimé, 
c’est la frontière primordiale définie par la peau entre une 
intériorité et une extériorité. L’objet inanimé a des 
contours, il n’a pas de peau. Cette frontière entre ce qui 
est l’organisme et ce qui ne l’est pas, voilà le fondement 
de la subjectivité, donc de la brique primordiale de toute 
intersubjectivité. Détruisez la peau, et il n’y a plus de 
contact. Détruisez la peau, et il n’y a plus de caresse. 
Détruisez la peau, et l’ Autre n’existe plus. 


Une simple bactérie est un sujet, qui défendra son 
intégrité contre les agressions extérieures. C’est cela qui 
la fait être: la défense. Quand la limite définie par 
l’épiderme est attaquée, c’est la vie même de la créature 
qui est menacée. La survie physique de la créature est 
strictement dépendante de l’immunité de ses frontières, 
corporelles et, par extension, territoriales. 


Le territoire d’un être vivant fonctionne comme une 
extension nécessaire de son corps. Sans territoire défini, 
Sans un espace où il peut s’enraciner et exercer sa 
souveraineté, un être vivant meurt. Le nomadisme, mode 
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de vie apparemment déraciné, ne fait pas exception : il 
est nécessairement appuyé sur des bases fixes qui lui 
servent de relais, de jalons et de soutiens dans ses 
pérégrinations, et sans lesquelles il disparaît. 


Renoncer à un enracinement identitaire et territorial, c’est 
tout bonnement renoncer à la vie. Et c’est exactement ce 
que le système veut nous imposer : quand un Jacques 
Attali parle des «infra-nomades » pour décrire le rôle 
qu’il veut nous confier, ce qu’il veut dire, c’est ceci : 
nous serons des nomades sans relais, sans jalons. Des 
nomades destinés à crever. Lui aura des relais, des jalons. 
Pas nous. 


16. Eh bien, mauvaise nouvelle pour nos oligarques, nous 
n’avons pas l’intention de crever. Ce n’est pas dans nos 
projets. En revanche, qu’ils prennent bien garde à l’effet 
boomerang de leurs projets. 


L’élaboration d’une Base Autonome Durable suppose de 
fonder cette communauté vivante sur des valeurs, des 
valeurs qui défendent les besoins élémentaires des êtres 
vivants, à savoir de la stabilité, du long terme, et un vrai 
développement durable, économique et humain. Est-ce 
nous qui avons la berlue, quand nous observons que le 
souci « écologique » des serviteurs du système consiste à 
défendre les ressources nécessaires au fonctionnement de 
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Ja machine, au lieu de commencer par défendre 
l'écologie humaine, l’écologie de l’humanité ? 


Notre souci écologique dépasse le cadre strict de la 
protection de l’environnement, et déborde dans celui de 
la régulation des relations intersubjectives. Contre la 
formidable entreprise d’arraisonnement du monde rendue 
possible par une technique auto-justifiée, nous affirmons 
la nécessité d’une nouvelle esthétique. 


Nous voulons parler des questions de morale, d’éthique, 
de respect de soi et d’autrui. S’extraire de la précarité 
généralisée pour mettre sur pied des Bases Autonomes 
Durables viables est impossible sans le respect de limites 
rigides, qui doivent être territoriales, nous l’avons dit, 
mais également revêtir un aspect plus immatériel. 
Comme l’observaient les Grecs, la civilisation repose 
pour l'essentiel sur le principe du Peiras, à savoir 
l'instauration de limites comportementales à ne pas 
transgresser. La barbarie advient quand la Cité tombe 
vers l’Apeiron, c’est-à-dire la démesure, l’absence de 
limites comportementales. La pensée politique de 
Platon ? Trouver la juste mesure à inculquer aux parties 
hiérarchisées du corps social, pour les amener à travailler 
ensemble, et dans le respect de chacun par tous, à 
lédification commune de la Cité. Transposée dans un 
système capitaliste, où les rapports de classes sociales 
sont exacerbés, une vraie «politique de civilisation » 
consiste donc principalement à obliger les riches à 
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respecter les pauvres. Notre écologie, ça commencera 
par là. 


17. Nous ne rêvons pas d’une société sans classes et sans 
hiérarchie. Pour la simple et bonne raison qu’une société 
est un système nécessairement différencié. À partir d’un 
certain seuil démographique, dès lors qu’il y a multitude 
d’individus et de tâches complexes à accomplir, 
adviennent la spécialisation et la distinction des places et 
des rôles. Une hiérarchie formelle émerge comme 
structure de référence, sans laquelle le groupe se 
disloque. On peut s’en désoler. Mais on ne peut pas s’en 
échapper. 


En revanche, les effets délétères d’une hiérarchie trop 
rigide peuvent et doivent être compensés dans la mesure 
du possible par le « roulement des tâches », par le fait 
que chacun, au travail manuel, intellectuel ou 
administratif, soit obligé de passer un certain temps à la 
place des autres. Nous voulons sortir l’individu du piège 
monadique où le capitalisme l’a progressivement 
enfermé, et pour cela, nous voulons que les individus 
vivent /a vie des autres. D'abord parce que vivre la vie 
de l’autre, c’est le comprendre au plein sens du terme. 
Ensuite parce que savoir faire ce qui doit être fait 
nécessairement, c’est retrouver une capacité d'autonomie 
authentique. Nous refusons d’être des hommes-boulons. 
Nous voulons regarder notre monde et penser : «Mon 
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frère est à mes côtés pour m'aider, et je suis assez fort 
our l’aider, s’il défaille. » Proudhon disait qu’il n’y a 
pas de plus belle phrase que «Je me dévoue ». Nous 
sommes d’accord. Nous ne sommes pas pour l'égalité 
abstraite, nous sommes pour la solidarité concrète. 


Phalanstère, kibboutz, communauté autogérée mais 
néanmoins fortement structurée par le respect de la Loï 
commune : appelez-ça comme vous voulez. C’est ce que 
nous ferons. À un système qui fabrique des classes 
sociales, et souvent des castes qui ne s’avouent pas telles, 
nous voulons substituer un système où l’homme, libre, 
responsable, solidaire, fait son environnement, au lieu 
d’être fait par lui. On nous dira : « D’autres ont essayé, et 
ils ont échoué. » Nous répondons : « C’est vrai, mais est- 
ce une raison pour ne pas essayer encore ? » 


18. En somme, notre geste politique présentera deux 
moments. 


Dans un premier temps, délimiter des zones d’intégrité 
morale et physique différenciées, zones identitaires qui se 
doivent respect mutuel. La liberté des uns s’arrête où 
commence celle des autres ? Non, la liberté des uns 
commence avec celle des autres — à l’intérieur de la 
frontière. 


« Les uns et les autres » : le pluriel ne trompe pas, car ces 
zones d’intégrité subjective sont toujours multiples. Là, 
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dans un espace où la Loi sera la même pour tous parce 
qu’elle sera reconnue par tous, nous serons libres. 
D’autres zones émergeront ? Les bonnes frontières font 
les bonnes paix. La majorité préfèrera rester à l’intérieur 
du Système pour vivre son destin d’infra-nomades ? 
Grand bien fasse aux esclaves-nés d’être satisfaits de leur 
sort. Après tout, 1l serait pervers d’offrir la liberté à ceux 
qui ne peuvent rien en faire. Tout ce que nous voulons, 
c’est construire un espace à l’intérieur duquel notre Loi 
fera loi. Quant à l’espace extérieur, ce n’est pas notre 
affaire. Pas au début, du moins. 


19. Dans un deuxième temps, coordonner ce multiple de 
manière à en faire sortir un collectif organisé et solidaire. 
«Le tout est plus que la somme des parties » : nous 
allons redonner son vrai sens à la politique. Nous allons 
rechercher le Bien Commun. Appelez-ça le solidarisme, 
si vous voulez. En toute simplicité, c’est l’essence de la 
politique, ni plus ni moins. Nous voulons construire une 
structure, un ensemble cohérent de relations stabilisées 
entre des éléments hétérogènes. 


I n’y a pas de société humaine, il n’y a même pas de 
psychisme individuel, sans la référence à une structure 
mentale. Cette structure mentale est appuyée sur le 
système de valeurs du groupe, elle assure la cohésion du 
groupe en définissant sa culture, ses normes, son habitus, 
c’est-à-dire son code de communication habituel. La 
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structure est toujours apprise par intériorisation de la 
culture ambiante, et du système de valeurs qu’elle 
véhicule. Eh bien nous, nous voulons construire une 
structure totalement indépendante de celle générée par le 
système marchand. Nous voulons que nos enfants 
intériorisent une structure totalement différente de celle 
imposée aux enfants des esclaves. Il ne faut pas s’y 
tromper : nous faisons sécession. 


20. Que ce soit clair : nous n’entendons pas proposer une 
version alternative du glocal, ce concept-valise composé 
de « global » et de « local », inventé par les thuriféraires 
du système marchand pour faire croire que le localisme 
peut exister, dans le monde qu’ils veulent construire, 
autrement que comme une subdivision de la totalité 
indifférenciée. Le glocal est ce mode de contrôle social 
apparemment dialectique mais en réalité univoque, 
résumé dans l’adage « Diviser pour régner », qui consiste 
à fortifier le pouvoir d’en haut en renforçant le 
morcellement des pouvoirs d’en bas. Appliqué 
notamment dans l’Union Européenne, le glocal renforce 
Pemprise gestionnaire des tutelles de surplomb en 
fabriquant de la division, donc de l’impuissance, dans les 
structures autogestionnaires de niveau local et à taille 
humaine. 


Nous ne sommes pas dupes de ces formulations 
communautaires apparemment soucieuses du respect des 
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diversités identitaires. Qu’elles soient régionales, La guerre de l'Humanité contre le Système. 
| confessionnelles ou ethniques, leur but est avant tout de 
| dresser des barrières d’incommunicabilité au sein des 
classes populaires afin de rendre leur organisation Et nous allons la gagner. 
défensive et offensive impossible. Tel n’est pas notre 

projet. Nous ne sommes pas là pour rendre impossible 

l’union des rebelles. Et on le verra, peut-être, si un jour, 

ce que nous espérons, notre Base Autonome Durable 

devient une base de reconquête. 


Nous allons la faire. 


Nous proposons un universalisme enraciné. Nous ne 
sommes pas des «citoyens du monde» habitant un 
« village global ». Nous sommes issus de plusieurs 
nations, mais nous n’avons aucune envie de les quitter, 
de les fusionner, d’en supprimer les frontières. Nous 
venons de tous les horizons politiques, mais nous 
n’avons pas envie de renoncer à notre diversité 
d’opinion. Ce qui nous unit est au-delà de ces catégories. 
Nous avons compris que le pouvoir prend la forme d’une 
pyramide, que la question de la droite et de la gauche ne 
présente donc aucun sens puisque c’est le haut et le bas 
qu’il faut considérer 


Nous avons compris qu’une nouvelle guerre commence, 
LA guerre décisive, celle que toutes les autres n’ont fait 
que préparer. 


La Guerre de Cinquième Génération. 
G5G. 
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UNIFIER 


21. La forme de notre mouvement se résumera dans le 
principe suivant «Un concept pour unifier la 
multitude ». 


Le concept 


22. La période de l’Histoire de l'Humanité caractérisée 
par de grands ensembles géopolitiques et nationaux 
semble vouée à disparaître dans ce que l’on a coutume 
d’appeler le Nouvel Ordre Mondial. La technocratie 
mondialiste et les entreprises multinationales privées 
vont se substituer aux ensembles strictement 
géopolitiques pour un partage du globe s’appuyant sur la 
fragmentation des unités traditionnelles héritées du passé. 
Telle est la donne. 


Que l’on soit pour ou contre, les origines ethniques et 
religieuses sont également appelées à se mélanger dans 
un métissage généralisé et uniformisateur, facilitant la 
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gestion du « bétail humain » au niveau transnational par 
Ja standardisation de ses us et coutumes. Notre espèce 
elle-même, dans son unité et dans sa diversité, laissera 
bientôt sa place à l’univers cybernétique, à la fusion de 
l'informatique et du biologique, ainsi qu’au clonage et 
aux chimères issues des manipulations génétiques entre 
ADN humain et animal. Nous entrons dans une ère où 
l'impossible peut basculer, à tout moment, à l’intérieur 
de l’univers des possibles. « Tout est possible » était le 
slogan de Nicolas Sarkozy pour les élections 
présidentielles 2007. Il fallait lire: «Le pire est 
possible ». Telle est la donne. Il faudra faire avec. 


23. Dans ce maelstrom délirant et profondément morbide 
de mutations essentiellement technoscientifiques, une 
seule chose reste à l’identique : la structure générale du 
Sens. 


Il ne sera possible de survivre dans cet univers 
intégralement déshumanisé qu’à la condition d’y 
reconstituer les conditions favorables à l’entretien d’une 
structure de Sens forte. C’est ainsi que nous ferons avec. 


La perte de Sens est le symptôme dépressif typique du 
mondialisme libéral, tel qu’il est concrètement vécu. La 
perte de Sens est un effet direct de l’individualisme et de 
là flexibilité identitaire, eux-mêmes véhiculés par la 
culture du narcissisme et le relativisme. « Je suis mieux 
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que les autres, maïs je ne sais pas qui je suis, » tel est la 
Nouvelle Doxa. Gonflement du Moi sur fond d’absence 
de mémoire, tels sont les effets de l’émancipation 
postmoderne des identités. Aboutissement inéluctable : 
état dépressif global qui, bien souvent, ne se sait pas lui- 
même. 


24. Notre réponse à cette destruction du Sens consistera 
dans l'affirmation d’une construction identitaire et 
collective forte : dans l’affirmation d’une solidarité. Une 
construction identitaire et solidaire est un discours qui 
permet aux individus de dépasser leur Moi narcissique 
par l’inscription dans une histoire et dans un groupe. Des 
influences néfastes et pathogènes doivent être écartées, 
notamment l’industrie de l’amnésie et de l’exaltation du 
Moi véhiculée par la télévision. Tout l’univers télévisuel 
doit être écarté comme condition préalable, nécessaire, 
sine qua non, à la reconquête de l’autonomie mentale et à 
la reconstruction d’un Sens collectif. 


Une identité collective forte doit être précise, non pas 
exaltée. Pourquoi ? Parce qu’une identité forte est un 
discours qui s’appuie sur des faits concrets et vérifiables. 
Savoir «réellement » qui nous sommes suppose de 
s’appuyer sur du « réel ». 
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25. Le premier fait réel, concret, fondateur et originel, sur 
lequel nous construirons notre identité, sera la nécessité 
absolue de poser une Base Autonome Durable comme 
point de départ à toute construction collective. La BAD), 
qui doit permettre le sauvetage de la structure mentale 
identitaire, psychosociale et politique, est un concept 
avant d’être une réalité empirique. De fait, si les formes 
solidaires traditionnelles, la famille, le parti, la nation, 
etc., sont en voie de disparition et que l’on espère les 
faire revivre à l’avenir, 1l faut déjà en sauver le concept, 
l’isoler et le protéger en attendant des jours meilleurs. 


Précisons ce qu’est une Base Autonome Durable. 


Au sens large, c’est un territoire : un espace mental ou 
géographique de stabilité, de souveraineté et de 
pérennité. La Base se compose toujours de deux éléments 
: une frontière et une loi ; une limite et un système de 
valeurs ; une différence et une grammaire. La présence 
de ces deux éléments est la condition minimum pour que 
du Sens puisse commencer à s’élaborer. En deçà, aucun 
Sens ne peut se manifester. 


Le Sens est ce que l’information devient quand elle est 
traitée par des sujets. L'information pure peut être traitée 
par des objets, des ordinateurs par exemple. Mais les 
“objets ne se distinguent pas de leur environnement, ils ne 
perçoivent pas de frontière entre soi et non soi, ils n’ont 
OnC pas conscience d’eux-mêmes. Quand un être cesse 
d'être un objet en se distinguant de son environnement, 
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quand il perçoit une différence entre soi et non soi, alors 
il devient conscient de lui-même, alors il devient un 
sujet. Le Sens, c’est précisément de l’information 
distribuée des deux côtés d’une limite entre soi et autrui ; 
c’est un discours qui tient compte de la frontière soi/non 
soi ; le Sens est donc un phénomène collectif par nature, 
une sécrétion intersubjective et dialectique, articulant les 
contradictions. Le Sens est ce qui se produit entre des 
sujets distincts qui traitent ensemble l’information pure 
en provenance du monde. Un système cybernétique ne 
peut pas produire du Sens parce qu’il n’a pas 
d’intersubjectivité à construire, faute de subjectivités 
distinctes à mettre en relation. Le Vivant est la condition 
du Sens. Ce que nous construisons, à travers une Base 
Autonome Durable, c’est le Vivant qui peut créer le 
Sens. Et ce qui fait vivre le Vivant, c’est le Sens qu’il 
crée. Il y a engendrement mutuel. 


La BAD), sur laquelle construire un Sens structuré et une 
identité collective forte, sera compacte et portative. Dans 
un premier temps, Ce sera un ferritoire mental, un 
concept. La Base, comme concept, reproduit 
mentalement les conditions de l’unité de vie 
traditionnelle, de la famille à la nation, en passant par 
toutes les phases intermédiaires de l’intégration dans un 
groupe, quel qu’il soit: savoir que l’on partage une 
frontière et un système de valeurs avec d’autres 
personnes permet d’édifier le sentiment d’appartenance à 
une communauté. 


42 


G5G 


26. Au-delà des divergences idéologiques évidentes, les 
groupes anarchistes ou libertaires et les groupes fascistes 
ou paramilitaires reposent sans le savoir sur les mêmes 
principes, fondateurs de tout groupe organisé. Et 
aujourd’hui, ce qu’il nous faut défendre, ce n’est plus 
telle ou telle communauté, telle ou telle loi ou frontière. 
Ce qu’il nous faut défendre, ce sont les principes mêmes 
de toute communauté organisée possible et imaginable, 
donc les principes mêmes de régulation, de loi, de 
système de valeurs, de frontière et en définitive de 


culture. 


À l'opposé, la barbarie est là où règnent l’absence de 

limites et l’anomie ; elle est là où il n’y a ni loi, ni 

frontières, et où dominent exclusivement la force et la 
| séduction physiques. Ce que la barbarie mondialiste 
attaque, au bénéfice d’une réification marchande et d’une 
automatisation des consciences, ce sont les notions 
mêmes de limite, de valeur et de conscience de soi, donc 
la possibilité d'élaborer une quelconque vie sociale entre 
sujets autonomes. Ce que le mondialisme vise, c’est la 
Grande Transformation des sujets en objets, la grande 
«zombification » des vivants en machines et produits. 
P’ennemi n’est donc plus de l’autre côté de la frontière, il 
est au-dessus de toutes les frontières. Il s’estime lui- 
“mème au-dessus des limites et des valeurs universelles 
qui, définissent la condition humaine. Il s’estime au- 
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dessus même de la Vie, qu’il cherche à remplacer par un 
vaste système de contrôle technologique globalisé. Le 
mondialisme est la Mort en marche. 


27. Au-delà de nos idées parfois contradictoires et de nos 
origines culturelles différentes, notre urgence partagée 
est désormais de savoir converger dans la défense des 
principes fondateurs de toute forme de vie intelligente, de 
culture et de société. Notre tâche est immense : refonder 
une culture et une politique de civilisation, non pas en 
s’inspirant de telle ou telle culture particulière, mais en 
s'appuyant sur les principes universaux qui traversent 
toutes les cultures et qui sont au fondement de toutes les 
civilisations. Ces principes universaux, au nombre de 
deux, sont donc les constituants de la BAD. Il s’agit du 
principe de la Limite : on ne fait pas ce qu’on veut ; et du 
principe de la Loi : les relations humaines sont régulées 
par le langage. 


Unifier la multitude 


28. « Résister ». Le terme nous paraît plus approprié que 
simplement « défendre ». Sachons être « proactifs », 
prendre en mains notre destin et anticiper sur l’ennemi, 
en toute légalité pour ne pas lui faciliter le travail de 
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répression. La Résistance doit associer offensive et 
défensive dans un même mouvement. Le mondialisme 
avance sur deux jambes : d’une part, la centralisation du 
pouvoir des dominants, afin d’en faciliter l’organisation ; 
d'autre part, l’individualisme croissant du mode de vie 
des dominés, et l’incapacité à s’organiser qui en découle. 
Résister au mondialisme consiste donc à inverser ce 
schéma : décentraliser, donc désorganiser, le pouvoir des 
dominants ; et recréer du sens collectif, donc de la 
capacité organisationnelle, chez les dominés. 


Pour décentraliser le pouvoir des dominants, et 

commencer à le désorganiser, il faut décentraliser son 

attention, fragmenter sa focalisation, l’obliger à regarder 

dans tous les sens en même temps. La Résistance sera 

donc décentralisée, déployée dans un éclatement 
“possible à résumer, telle une hydre à mille têtes que 
lon ne peut jamais décrire dans son ensemble. Pour cela, 
appliquer le principe tactique du Fire and forget : frapper 
Pennemi et partir aussitôt. Si l’ennemi répond, ne pas 
répondre à notre tour car cela nous entraîne dans un 
dialogue. Or, nous ne voulons pas dialoguer avec 
énnemi: nous voulons l’abattre. Puis répéter 
opération, frapper ailleurs, quand cela nous chante, et 
lisparaître. 


MA ce caractère imprévisible et protéiforme de la 
-sistance, 1l faut ajouter une composante structurante et 
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unificatrice. S’il ne veut pas tomber dans la 
désorganisation et la dislocation, un réseau de Résistance 
doit être animé par une unité de la volonté, ferme et 
tranchée, présentant une forme bien définie. La 
reconnaissance d’un principe mental unificateur favorise 
la concentration de l’énergie et la focalisation de 
l’attention. La résistance spontanée de la multitude a 
besoin d’être organisée, structurée, coordonnée, unifiée 
pour ne pas rester un pur chaos incapacitant, manipulable 
par l’ennemi. La Résistance efficace consiste à 
désorganiser la concentration de l’ennemi en organisant 
sciemment notre multitude: pour cette raison, la 
Résistance aura nécessairement une forme simultanément 
centralisée et décentralisée. 


Cette forme paradoxale s’inscrit dans ce que les 
théoriciens de la guerre désignent par Guerre de 
Quatrième Génération, ou G4G, ou guerre asymétrique. 
La guerre symétrique opposait entre elles des armées 
d’États, forces lourdes et centralisées. La guerre 
asymétrique oppose des forces lourdes à des forces 
légères, dans le cadre de guérillas au mode opératoire 
décentralisé, impliquant parfois les civils. Au XX° siècle, 
après les grandes figures historiques des mouvements de 
résistance (De Gaulle, Che Guevara, H6-Chi-Minh) et 
leurs observateurs contre-insurrectionnels (Trinquier, 
Galula, Kitson), les principaux théoriciens de la G4G 
sont le colonel américain du Corps des Marines William 
Lind et le penseur musulman Al-Suri. Ils constatent tous 
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deux la dissémination du champ de bataille moderne, qui 
n’est plus seulement un théâtre d’opérations définissable 
par des coordonnées physiques précises et sur lequel 
opèrent des hiérarchies de commandement officielles et 
visibles. C’est de plus en plus un terrain de confrontation 
psychologique, flou quant à ses repères spatio-temporels, 
dénué d’organisation hiérarchique visible. 


30. Pour désigner l’étape ultérieure, nous proposons le 
concept de G5G, ou Guerre de Cinquième Génération, 
c’est-à-dire la Guerre Ultime et Absolue, non plus d’un 
pays contre un autre, mais de notre espèce contre ses 
ennemis. Le champ de bataille de la G5G est étendu au 
monde entier et à toutes les catégories de populations, 
impliquant autant civils que militaires ou mercenaires. 
Plus encore, le champ de bataille devient l’existence 
entière, à tous ses niveaux de production, du plus 
subtilement psychologique au plus lourdement physique. 


La G5G consiste à reconnaître que l’espèce humaine est 
entraînée dans une guerre totale, une guerre 
dextermination contre les partisans du mondialisme, 
dont l'élite dirigeante se compose d’une oligarchie 
ransnationale et trans-confessionnelle, volontairement 
chée des fondements de la condition humaine pour 
éaliser son projet de conquête et d’arraisonnement 
chnologique de toutes les ressources vivantes de la 
lanète. Face à ce Goliath postmoderne, l’organisation de 
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notre armée de Résistance sera légère et sans hiérarchie 
visible. L’organisation sera dématérialisée par sa 
réduction à la fidélité à une idée. Le principe qui nous 
unira et organisera à travers l’espace et le temps sera 
constitué par la défense et l’illustration de ce que le 
mondialisme cherche à nous faire abandonner, à savoir la 
simple idée d’une solidarité possible. 


31. Nous allons entretenir et célébrer ce que le 
mondialisme craint le plus et qui se trouve résumé dans 
la devise «Stabilité, souveraineté, pérennité ». Nous 
devons le faire car, aujourd’hui, travailler à la 
construction d’une communauté souveraine, structurée, 
organisée et dotée d’une permanence temporelle, la 
BAD, est en soi un acte subversif de résistance. C’est 
pourquoi notre hiérarchie se composera d’une simple 
allégeance au concept de structure identitaire et 
collective : reconnaître qu’elle est nécessaire pour vivre 
ensemble et se battre pour la défendre, qu’on l’appelle 
Dieu, l’Humanité, ou d’un tout autre nom. Notre armée 
de Résistance possèdera ainsi une forme simultanément 
centralisée, par la reconnaissance collective de la 
structure commune de pensée, et décentralisée, car nous 
n’aurons nul besoin d’une organisation matérialisée. 
Notre lien sera dans le Verbe. 


Cette forme définira la BAD, monastère fortifié, écrin 
d’une mémoire, d’un Sens collectif et d’une solidarité 
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dans l’adversité. Une Base à partir de laquelle nous, tels 
des moines soldats, espions infiltrés dans le monde, 
pourrons lancer des opérations de toutes sortes, 
psychologiques ou matérielles. Nous serons concentrés 
partout en permanence parce que nous ne serons 
dispersés nulle part à un moment donné. Nous serons le 
retournement du nomadisme contre la surclasse qui veut 
nous l’imposer. Nous serons ceux qui posent les relais et 
les jalons. Nous serons ce qui unifie dans un monde 
désuni. Nous serons les nomades d’en haut, parce que 
nous nous tiendrons en surplomb. 
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39. L'histoire que nous écrirons se déroulera au rythme 
de l'Histoire qui l’enserre. Il faut connaître ce rythme, 
pour en anticiper la progression. Il faut nous élever 
“jusqu'à une compréhension profonde du mouvement 


historique. 
Le mouvement historique 


33. Notre histoire européenne est le processus, au cœur 
e’histoire universelle, par lequel l’homme européen a 
is conscience de sa capacité à évoluer en liberté, à 
ivers la construction collective du Sens. D’abord 
Streint aux castes supérieures, seules inscrites dans 
te histoire libératrice, ce processus a progressivement 
élargi à la bourgeoisie, puis aux masses populaires. 


élargissement progressif a été rendu possible tantôt 
la collaboration des classes, tantôt par leur 
ntement. Sous cet angle, les forces matérielles 
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s’appuyant sur les donnes économiques n’ont été que les 
vecteurs de ce double mouvement de collaboration et 
d’affrontement. Ce sont fondamentalement les enjeux 
relatifs à la construction du Sens qui ont motivé les 
politiques restrictives mises en œuvre par les classes 
dominantes et réactionnaires, ainsi que leur contestation 
par les classes dominées. Et ce sont ces mêmes enjeux 
qui, à d’autres époques, ont amené des classes 
dominantes et progressistes à une politique de 
compromis. En règle générale, au demeurant, de telles 
politiques de compromis n’ont été possibles que quand 
une fraction dominée des classes dominantes avait intérêt 
à un élargissement du cercle du Sens. La bourgeoisie de 
la Réforme contre l’aristocratie décadente, la moyenne 
bourgeoisie républicaine contre la grande bourgeoisie 
déjà transnationale, etc. 


34. L'économie mondialisée contemporaine continue à 
obéir aux mêmes lois édictées par les mêmes nécessités 
antérieures. Cependant, une mutation dans la structure 
des institutions a profondément modifié les rapports de 
force : l’État a cessé d’être l’instance supérieure dont la 
conquête constitue l’enjeu immédiat du combat. Nous 
vivons une mutation comparable, par son importance et 
sa brutalité, à celle vécue par les peuples occidentaux à la 
fin du Moyen Âge. 
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C’est par la construction d’une transcendance produite 

ar le corps social lui-même que celui-ci s’émancipe 
ppilectivement à l’égard de ses prédéterminations. 
Jusqu'au XVI siècle, cette transcendance collective fut 
hébergée en Occident dans l” Église, et en conséquence, 
l'enjeu des États embryonnaires d’alors n’était que de 
servir d’auxiliaires à l'Église. A partir du XVI° siècle, 
avec la Réforme, le développement de l’imprimerie et la 
montée en puissance de la bourgeoisie comme nouvelle 
classe dominante, l’État lui-même devint le lieu où 
s’incarnait la transcendance libératrice. En conséquence, 
il fut désormais en lui-même l’enjeu de la collaboration et 
de la lutte entre les classes. Instance autonomisée à 
égard des acteurs et qui incarnait en retour leur 
Autonomie collective, l’État devint l’outil premier de la 
Construction du Sens. 


Dout cela, désormais, appartient au passé. Depuis la 
euxième moitié du XX° siècle, progressivement, l’État a 
essé de jouer ce rôle central. Il a été supplanté par le 
larché. En conséquence, la machine politique d’État a 
ssé de dominer sur les machines économiques 
carnées dans le système global édifié par la Haute 
nance et la grande industrie. C’est une mutation 
nparable à celle opérée à la Renaissance, un nouveau 
le dans le développement du mouvement historique. 
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35. Une fausse transcendance est désormais construite 
par le Marché, qui interdit l’émergence de toute 
alternative authentique. Le marketing a remplacé la 
propagande comme instrument de conditionnement au 
service des classes dominantes  réactionnaires, 
l’ingénierie sociale s’est substituée aux anciens systèmes 
d’ordres comme moyen pour ces classes de modéliser la 
représentation de la société par elle-même. La société 
technocratique contemporaine, élevée sur les ruines de la 
société bourgeoise, a donc, à son tour, substitué de 
nouvelles conditions d'oppression et de nouvelles formes 
de lutte à celles d'autrefois. Marx est plus que jamais 
vérifié par le mouvement historique, mais le marxisme, 
dans son énoncé factuel, est désormais caduc. 


L’agrandissement des marchés principalement 
mondialisés a rendu possible l’émergence d’entités non 
étatiques dont la puissance de feu financière est 
supérieure à celle des États petits et moyens. Surtout, 
l’intégration presque totale de l’ensemble de ces entités 
non étatiques dans l’intelligence collective construite par 
les marchés financiers a fait progressivement émerger 
une base de puissance potentiellement supérieure à celle 
des plus grands États — USA, Chine, Inde ou Russie. En 
conséquence, les bourgeoisies nationales appuyées sur 
les machines d’État sont aujourd’hui dépourvues de toute 
capacité d’autodétermination, leur seule ambition 
résiduelle consistant à participer de l’intelligence 
collective construite par le Marché. Ne fait exception, à 
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ce stade et sans doute à titre transitoire, que la 
«bourgeoisie nationale », en fait une oligarchie impériale 
et nationale à la fois, construite par le Parti Communiste 


Chinois. 


36. Cependant, ce que nous vivons n’est qu’une 
transition. Le mouvement historique va se poursuivre. Il 
faut ici bien saisir l’enjeu du moment présent. 


Le Marché échappe encore au contrôle absolu d’une 
classe technocratique mondialisée dont il impose 
Pémergence progressive. En Europe, les bourgeoisies 
nationales ont tenté de se fédérer dans l’Union 
Européenne, mais celle-ci, en dernière analyse, n’est 
qu'une région au sein de l’Organisation Mondiale du 
‘Commerce — elle-même constamment menacée 
d'explosion. La taille critique permettant à un acteur de 
peser significativement sur l’intelligence collective 
roduite par les marchés est désormais telle qu’en des 
irconstances exceptionnelles, comme celles amenées par 
récente crise financière, les instances incarnant la 
uveraineté propre des bourgeoisies nationales, même 
dérées, sont obligées de se soumettre à des forces 
elles ne maîtrisent que très imparfaitement. 
apables de produire une transcendance collective 
érieure et supérieure au Marché, les bourgeoisies 
onales sont donc désormais elles-mêmes exclues du 
du Sens. Ces classes, productives du sens de 
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l’histoire européenne depuis cinq siècles, subissent 
désormais une détermination qu’elles ne peuvent 
déterminer : l’Europe ou l’ Amérique ne s’appartiennent 
plus, et la Chine ne s’appartient, sans doute, que 
provisoirement. Le mouvement enclenché par la 
bourgeoisie au XVI° siècle est parvenu au point où la 


classe productive dudit mouvement est à son tour 
submergée par la dynamique qu’elle a entretenue. 


La voie est donc bel et bien libre pour l’émergence d’une 
nouvelle classe dominante : la technocratie mondialisée, 
seule capable de s’approprier, progressivement, le 
contrôle effectif sur le Marché global. 


La technocratie mondialisée 


37. Cette nouvelle classe dominante émerge par sélection 


progressive des groupes les plus influents au sein des 
anciennes bourgeoisies nationales dépassées. Elle 
possède déjà les leviers permettant de conserver le 
contrôle du lieu de la transcendance collective, mais elle 


x 


éprouve des difficultés à les mouvoir de manière 


cohérente, n’ayant pas encore conscience d’elle-même à 


l’échelle globale. Pour l’instant, cette classe est éclatée 
entre quelques pôles dominants, au sein des grandes 
régions de l’économie-monde : élites occidentales et 
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élites chinoises principalement. Au sein même de chaque 
pôle, il existe des rivalités implicites ou explicites, et les 
procédures de coordination entre factions rivales laissent 
largement à désirer. 


En Occident, nous n’en sommes qu’au début du double 
mouvement de sélection au sein des anciennes 
pourgeoisies nationales et de fusion des fractions 
dominantes issues de ces bourgeoisies. Il est encore trop 
tôt pour dire exactement à quelle vitesse et selon quelles 
modalités ce double mouvement sera conduit à son 
ferme, et a fortiori ne pouvons-nous savoir à quelle date 
précise la technocratie occidentale fusionnera avec ses 
homologues planétaires. Mais il paraît certain que la 
“dynamique historique contemporaine amènera la 
Construction d’une technocratie mondialisée, premier 
pouvoir planétaire unifié ne se connaissant pas 
Palternative historique potentielle. Cela paraît certain, 
ut simplement parce que de la nécessité du contrôle 
ira, forcément, la force capable d’opérer ce contrôle. 


Les traits principaux de cette future classe dominante 
ndiale sont déjà apparents. Parce qu’elle va devoir 
trôler un monde instable et dangereux, à la différence 
anciennes bourgeoisies, cette technocratie ne sera pas 
Midualiste en son sein. Ce sera, autant qu’une classe, 
machine dédiée à la pure efficience. Elle ne tolèrera 
beu de concurrence interne. De par sa cohérence, 


57 


G5G 


cette nouvelle classe dominante sera donc, sous l’angle 
de la confiscation des lieux de construction du Sens, un 
acteur infiniment plus redoutable que les anciennes 
bourgeoisies nationales. 


39. Nous avons quelques décennies pour nous préparer à 
cette survenue. Il reste des interstices où nous glisser, 
pour infiltrer la machine ; il reste quelques territoires 
insoumis, pour construire une alternative. C’est donc 
maintenant qu’il faut agir, parce qu’après, une fois que la 
technocratie mondialisée sera constituée en tant que 
classe à l’échelle globale, il sera trop tard, il n’y aura plus 
d’espace pour l’action. 


Mais si nous nous sommes préparés, alors, le moment 
venu, nous aurons de réelles possibilités d’action, à très 


grande échelle. 


Sachant pertinemment que pour opprimer une classe, il 
faut lui garantir des conditions d'existence qui lui font 
supporter sa servitude, la technocratie mondialisée 
veillera à maintenir le niveau de vie des populations 
dominées au-delà du seuil de survie. Ayant fait du 
marketing et de la publicité les instruments principaux de 
sa domination mentale, confiante dans les possibilités 
d’accroissement de l’offre ouvertes par la création des 
univers virtuels, la technocratie mondialisée ne dominera 
pas tant par l’absence des biens nécessaires que par 
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l’abondance des biens inutiles. L’aliénation des dominés 
ne sera pas rendue possible par leur enchaînement au 
travail, mais par la stimulation permanente de leurs 
pulsions consuméristes et, en regard de cette stimulation, 
par le maintien de leur pouvoir d’achat très en-deçà du 
niveau nécessaire à la satisfaction de ces pulsions. De 
quoi manger mal, de quoi vivre mal, de quoi désirer trop. 
Mais de quoi manger, de quoi vivre, de quoi désirer. 


C’est pourquoi, et voilà un point essentiel, la confiscation 
du Sens par la classe dominante va, pour la première fois 
dans l’histoire, recevoir l’assentiment d’une grande partie 
des classes dominées. En ce sens, et en ce sens 
Seulement, on peut parler d’inversion temporaire du sens 
de l'Histoire. 


40. Pour cette raison, le combat revêtira une forme 
turelle, en amont même des catégories de l’économie 
matérielle. Partout où elle pourra imposer sa domination 
ulturelle, la technocratie mondialisée foulera aux pieds 
s représentations mentales qui structurent les individus 
,….par contrecoup, les groupements humains. Elle 
iibrera tous les liens qui unissent les hommes selon la 
ule logique fonctionnelle servant à maintenir et étendre 
Système dont elle conservera jalousement la maîtrise. 
remplacera la quête de la conscience par le pur 
Détit de jouissance, elle noiera la soif d’absolu dans 
usion du rapport fusionnel à la matrice économique 
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nourricière, et obtiendra pour finir que les dominés 
monnayent leur dignité de leur plein gré, sous réserve 
que l’équivalent-jouissance apporté par l’acheteur soit 
supérieur à l’indignité endurée par le vendeur. Si 
l'ingénierie sociale ne suffit pas à rendre l'humain 
programmable, la surclasse constituée à l’échelle globale 
utilisera toutes les ressources de la technoscience pour 
conditionner les individus, recourant s’il le faut à la 
biochimie et à l’interpénétration du cybernétique avec le 
Vivant. Et si nécessaire, elle imposera aussi, sans doute 
au nom de l'impératif écologique, des mesures 
liberticides dont le seul énoncé aurait jadis effrayé le 
maître le plus féroce. En ce sens, la technocratie 
mondialisée, classe issue par le haut de l’implosion de la 
bourgeoisie, exportera l’esprit bourgeois à l’intérieur des 
masses dominées par un processus de colonisation 
mentale progressive, tout en réduisant l’essentiel de la 
bourgeoisie à une aliénation bien pire que celle jadis 
expérimentée par les prolétaires. L’aboutissement de la 
lutte entre bourgeoisie et prolétariat n’aura donc pas été 
la victoire du prolétariat, mais l’implosion successive des 
deux classes en présence. 


41. Sur le plan des enjeux économiques et politiques, 


| 


G5G 


modifier les rapports sociaux, ceux-ci ayant été 

émancipés à l’égard des catégories de la production. Le 

pouleversement continuel de la production ne produira 

plus aucun ébranlement du système social, et la 

technocratie mondialisée n’aura pas à évoluer dans 
| l'insécurité perpétuelle qui caractérisa le règne de la 
bourgeoisie. Elle sera libre de façonner le monde à son 
image, ayant rendu l’autonomie intellectuelle odieuse 
aux masses dominées. Un esclave enchaîné est dangereux 
pour Son maître. Un consommateur abruti n’est 
dangereux que pour les autres consommateurs. 


Maîtrisant un instrument de production presque 
totalement robotisé, la technocratie n’aura pas davantage 
-redouter la révolte des forces productives, et pourra 
donc les développer sans crainte, principalement à son 
profit, mais aussi en vue d'offrir constamment de 
ouvelles formes d’enfertainment à la population aliénée. 
est la démarche que Z. Brzezinski a théorisée sous le 
t-valise de fittytainment, avec un mépris de classe sans 
écédent historique connu — un mépris de classe qui 
s oblige à dire que pour certains criminels, quatre 
Its, c’est trois de trop. 


cette stratégie de colonisation mentale permettra à la 
technocratie mondialisée de poursuivre la révolution 
permanente des instruments de production sans avoir à 
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La résistance confisquée 


42. Cependant, face à la technocratie mondialisée en 
gestation, une contre-force émerge. Cette contre-force 
n’est plus constituée par les prolétariats nationaux, dont 
le processus de colonisation mentale est déjà bien 
avancé. Elle résulte fondamentalement de l’émergence 
des sensibilités autonome et identitaire, encore 
embryonnaires et peu théorisées. 


Parce que le terrain de la lutte s’est déplacé vers les 
champs culturels au fur et à mesure que le processus 
d’aliénation mentale prenait le pas sur le processus 
d’aliénation corporelle, les forces antagonistes se sont 
naturellement déplacées vers ce nouveau champ de 
bataille. La technocratie mondialisée en devenir a ainsi 
d’ores et déjà, comme n’importe quelle classe dominante, 
produit les hommes qui la combattront. 


43. À mesure que s’affirme la colonisation mentale par la 
publicité, c'est-à-dire par le Marché, se développent aussi 
des résistances spontanées, constituées par les individus 
et les groupements qui revendiquent la conscience. Dans 
la mesure où le règne de la technocratie mondialisée 
n’est pas encore parachevé, il subsiste des failles dans 
l'ingénierie sociale organisée par cette classe dominante 
en voie de formation. En outre, la transmission des 
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valeurs fondatrices de la conscience par les institutions 
non étatiques, famille, religion, communautés locales, se 
poursuit malgré tout. Les individus et les groupements 
porteurs de ces valeurs sont exposés à une entreprise de 
démantèlement qu’ils ressentent comme une agression, et 
| plus cette agression est sensible, plus leur résistance se 
durcit. 
Qui plus est, la dynamique de l’ingénierie sociale fait que 
l'agression ne peut qu’aller croissante. Dans la mesure où 
ja conscience est un phénomène spontané, réactif et 
adaptatif, il faut que le conditionnement soit sans cesse 
renforcé, afin que la conscience additionnelle induite par 
agression soit dépassée par une agression 
supplémentaire. Donc, plus la colonisation mentale 
progresse, plus la résistance se renforce, et plus la 
résistance se durcit, plus la colonisation se fait agressive. 
‘Confrontés à une opposition diffuse mais omniprésente, 
lès agents de l’ordre établi ont tendance à déployer une 
force oppressive en excès, sans comprendre qu'ils 
déclenchent ainsi la cristallisation de la contre-force 
uals veulent interdire. Rien ni personne ne pourra 
mpêcher la prolongation de cette dynamique cyclique 
qu’au point où les forces de résistance prendront 
nscience collectivement de leur existence en tant 
1 nstitution imaginaire d’une contre-société, appuyée 
une contre-culture. 
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44, Face au danger que représente pour elle la 
prolongation jusqu’à son terme de ce mécanisme 
inéluctable, la technocratie mondialisée, à travers ses 
divers agents de propagande, a entrepris de préempter la 
construction de la contre-culture. Elle espère ainsi faire 
dévier la résistance vers un ensemble de sous-cultures 
inopérantes et antagonistes, pour rendre impossible 
l’édification de la contre-société. 


Il y a trois figures principales de cette stratégie des 
leurres : 


- La fabrication des fausses  rebellions 
consuméristes (dès les années 60, la sous-culture YÉYÉ ; 
dans les années 70, la captation de l’héritage de 1968 par 
les enfants de la bourgeoisie ; dans les années 80, la 
récupération rapide et bien organisée du mouvement 
punk finissant ; dans les années 90, la promotion des 
figures de bourgeois décalés ; dans les années 2000, la 
promotion de la business woman, ou la liberté féminine 
réduite au pouvoir de mimer les stigmates de la virilité). 


- Le détournement des vraies rebellions (dès les 
années 60, la captation de la contre-culture par le 
Marché, jusqu’à en faire un instrument de marquage des 
dissidents potentiels ; dans les années 70, l’enfermement 
du mouvement autonome dans une culture de 
l’instantanéité spontanéiste qui lui a interdit toute action 
durable ; dans les années 80, la réclusion perverse du 
mouvement skinhead dans un discours raciste repoussoir 
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: dans les années 90-2000, l’invasion des mouvements de 
lutte sociale par les vecteurs de lutte sociétale, 
féminisme, antiracisme théâtral, etc.). 


: La multiplication des comparses politiciens 
(parfois inconscients du rôle qu’on leur faisait jouer), 
afin de cacher l’inexistence de toute opposition réelle au 
sein du système économico-politique (en France, dans les 
années 70, Mitterrand comme homme de gauche, et dans 
les années 80, Bernard Tapie comme nouvelle figure 
héroïque du Progrès ; dans les années 80-90, le Front 
National, goulag électoral ; dans les années 2000, 
l'extrême gauche « cool », à la Besancenot ; au États- 
Unis, récemment, l’élection d'Obama, candidat de Wall 
Street, présenté comme l’homme du changement). 


45. Cette triple stratégie (diversion, division, usurpation) 
a fonctionné jusqu'ici essentiellement pour trois raisons : 


- Parce que la petite bourgeoisie est devenue la 
seule classe dominée encore capable d’exprimer une 
sensibilité, au fur et à mesure que le prolétariat explosait 
entre sous-prolétariat, précariat et classe moyenne 
inférieure. Or, la mentalité petite bourgeoise est 
caractérisée par un tropisme réactionnaire spontané. En 
conséquence, les rebellions récentes ont toutes été 
marquées par un refus de remettre en cause le système 
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dans sa globalité, et se sont enfermées dans une 
revendication individualiste ou néo-tribale. 


- Parce que la compétence des ingénieurs sociaux 
au service de la technocratie a augmenté beaucoup plus 
vite que la capacité des masses à discerner l’ennemi et à 
anticiper ses pièges. 


- Parce que les penseurs à l’origine des rebellions ne 
se sont en général pas haussés jusqu'à la compréhension 
théorique de l'ensemble du système technocratique (et 
lorsqu'ils y sont parvenus, leur voix fut étouffée par les 
agents de la technocratie infiltrés dans la résistance). 


46. Au final, le champ de bataille idéologique est 
aujourd’hui dominé par l’affrontement de deux forces 
dont l’une sert consciemment la  technocratie 
mondialisée, et dont l’autre est manipulée par cette même 
technocratie : d’une part le marché de la soumission, 
d’autre part le marché de la rébellion. 


La sécession nécessaire 


47. Cette situation n’est ni étonnante, ni révoltante. Tous 
les pouvoirs essayent de consolider la situation acquise 
en soumettant la société à leurs représentations propres. 
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Il n’y a aucune raison pour que le pouvoir technocratique 
mondialisé en gestation se comporte différemment. 


48. Symétriquement, toute révolution commence dans les 
esprits. Ce n’est pas la lutte des classes qui rend possible 
la révolution ; la révolte sociale n’est qu’un instrument 
manipulé par des forces situées en amont des catégories 
de l’économie. Encore faut-il qu’existent en amont ces 
forces culturelles. Aussi longtemps que les rébellions ne 
seront conduites qu’en réaction à l’ingénierie sociale 
déployée par la technocratie mondialisée, il ne pourra 
s’agir que de révoltes sporadiques, faciles à détourner, à 
diviser ou à usurper. La rébellion n’ouvrira la porte à la 
révolution que si elle s’appuie sur une base conceptuelle 
autonome, formulée dans des catégories extérieures à 
celles imposées par le système en place. Sans 
Montesquieu, sans Voltaire, sans Rousseau, pas de 
Révolution Française. La conquête des esprits précède 
celle des corps. 


Le temps est venu de se lancer à la conquête des âmes. 
La colonisation mentale par l’ingénierie sociale ne 
produit pas des esprits épanouis. Elle heurte la nature 
profonde d’une grande partie de la population. Ce heurt 
est maintenant assez fort pour que de nouvelles 
représentations structurantes émergent. Si nous attendons 
encore une génération, la colonisation sera achevée, et les 
forces de résistance seront trop faibles pour cristalliser 
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des représentations — quand la surclasse sera constituée à 
l’échelle globale, il n’y aura plus le moindre espace de 
liberté pour ceux qui seront tenus en dépendance par le 
Système : loisirs calibrés, travail abrutissant, nourriture 
débilitante, tout dans leur vie sera fait pour les rendre 
esclaves. C’est à présent que l’avenir se joue — parce 
qu’il est assez tard pour que la menace soit identifiée, et 
encore assez tôt pour qu’elle soit combattue. Il est de 
notre responsabilité historique de ne pas laisser passer ce 
moment. 


49. Ni le marché de la soumission, ni le marché de la 
rébellion ne peuvent répondre aux nécessités de 
l'Histoire telle que nous la comprenons. L’un et l’autre 
sont également négateurs de l’humain. Le premier 
prétend interdire aux peuples la construction du Sens. Le 
second prétend lui substituer l'illusion d’une utopie 
antinaturelle. Le premier nie l’autonomie du politique à 
l'égard des catégories fondatrices de l’économie 
matérielle, le second nie le politique en lui-même. Le 
premier prétend qu’il ne nous appartient pas de construire 
collectivement le Sens pour nous délivrer de l’absurde, le 
second énonce qu'aucun sens ne peut exister 
durablement. Nous réfutons et l’un, et l’autre. 


Nous revendiquons notre droit à devenir ce que nous 
sommes, à accomplir les potentialités qui sont les nôtres, 
et à n’être déterminés que par elles. Nous récusons toute 
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prédétermination extérieure à la transcendance collective 
que nous créerons, par la construction collective du Sens. 
Nous affirmons que la société n’est pas une machine que 
nous devons servir, mais un être collectif, institué par nos 
imaginaires partagés, que nous servirons parce qu’il sera 
l’émanation de nous-mêmes. 


C’est pourquoi, puisque l’État a cessé d’être l’instance 
incarnant la transcendance libératrice, nous aspirons à 
construire une nouvelle institution, autonome à l’égard de 
ses fondateurs mais constructrice en retour d’un Sens 
commun — et donc libératrice. Le sens de notre combat 
est donc, fondamentalement, qu’il s’agit d’un combat 
pour le Sens. Sur les ruines de l’État bourgeois dépassé 
par les forces du Marché, sur les décombres de l’État 
socialiste avalé par la technocratie, nous ne voulons pas 
seulement construire un troisième type d’État. Nous 
voulons, parce que c’est possible et nécessaire, fonder 
avant tout une contre-société. 


ORGANISER 


Politique du pire 


50. Le schéma génératif de l’action de résistance, dans un 
monde entièrement dominé par les structures mécanistes 
contemporaines, c’est le retournement des manipulations 
du Système contre le Système. Il faut prendre appui sur 
le chaos généré par le mondialisme néolibéral pour 
construire une alternative au modèle mondialiste et 
néolibéral. Cette alternative sera incarnée par une 
Fraction, territoire constitué progressivement par le 
réseau des Bases Autonomes Durables. 


Il est impossible de faire autrement. Il est absolument 
illusoire de croire qu’on peut empêcher le processus de 


D 
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dissolution du Sens enclenché par l’évolution diSparaisse, mais cette disparitio 
technologique et sa traduction dans la structure sociale. Il que le Système révèle sa nature 
est absolument illusoire de croire qu’on peut faire faut savoir qu’il sera cruel. I] fa 
Partager à la majorité notre diagnostic et notre remède. n'avons pas Je choix. | 
La majorité est passive. Elle n’a pas les moyens de La G d Ï 
Comprendre ce qu’on lui fait subir. Elle n’a même pas les Const da 5 me. à 
moyens d’en percevoir les conséquences réelles. Elle est de Lire les territoires du Sens, reliés p 
faite par des hommes ordinaires. Et il n’est ni péjoratif ni ee a Se oo 
insultant de le constater : l’homme ordinaire s’inscrit Le . A nest pas eux. Un 
toujours dans l’ordre, et l’ordre en l’inscrivant le us ee PPS If ns 
détermine. La Majorité ne peut pas se penser ét t . 1€ a besoin des barb 
collectivement contre l’ordre. Seule la minorité le peut. Il us éfendus. és "s Menace, pas de Protection. Sans 
en à toujours été ainsi, et il en sera toujours ainsi. On *CHOn, pas de "“ACUON, 
comprend que l’ordre est oppressif quand on n’en fait pas Nous devons favor iser la disparition du Sens à l’i 
partie, et on n’en fait pas partie quand on se tient dans la de la société Ordinaire, bour 0 
minorité. C’est Pourquoi la minorité est toujours plus Jractionnaire émerge mécaniquement comme fu 
consciente que la Majorité, infiniment plus consciente. nécessaire Pour ceux qui refuseront bide É . 
Seuls se savent en prison ceux qui vivent près des murs. l’ignominie de l’ordre qui rendra nécessai : 
On sait qu’une porte est fermée quand on a échoué à hommes libres la constitution de nos Bases À t 
louvrir. Durables. Et c’est parce que cette consti utono 


51. La Guerre de Cinquième Génération sera faite pour le 
salut de la majorité, mais ce sont des minorités qui la 
feront. La Guerre de Cinquième Génération sera faite 
pour que la majorité échappe à l’asservissement, mais ce 
sont des minorités qui construiront la liberté. La Guerre 
de Cinquième Génération sera faite pour que le Système 
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” 
à 
sera, mieux ça vaudra de notre point de vue. Il faut . 
l’intérieur du bloc institutionnel, il ne subsiste que : 
vice, la bêtise, l’arrogance et l’avidité. Pire ça sera, 
2 
mieux ça sera. 


Nous ne sommes pas là pour rendre le monde Mr 
afin que tous voient qu’un autre monde est e 
Nous sommes là pour rendre le monde pire, afin ue sn 
voient qu’un autre monde est nécessaire. La sou . 
humaine engendrée par cette politique du pire devra ses 
sûr être minimisée dans la mesure du possible, mais | 
sensiblerie n’est pas de mise: nous combattons Le 
idéologie qui porte en germe la destruction du Le an 
d'humanité, donc la fin justifie les moyens. De ne 
manière, si nous perdons, il n’y aura plus d'humanité. 
Donc il faut vaincre, à n'importe quel prix. 


On ne fait pas d’omelette sans casser des œufs. 


Corruption du vice 


52. Profitons de la nature du système NA Ps 
néolibéral. Nous allons implanter l embryon de no . 
Fraction dans la matrice nourricière formée par la sociêté 
que nous voulons détruire. Nous sommes un . 
Nous fonctionnerons en symbiose le temps de gran . 
n’entrerons en confrontation qu’une fois devenus grands. 
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53. Le système va faire peur pour se maintenir. Il va 
instrumentaliser les foules déracinées qu’il a 
délibérément fabriquées pour effrayer la classe moyenne 
et l’obliger à se réfugier derrière les « forces de l’ordre ». 
Donc nous devons avoir nos forces de l’ordre, c'est-à-dire 
les forces de notre ordre à nous. Nous ne sommes pas là 
pour jeter un pavé sur les CRS avant de nous enfuir en 


courant. Nous sommes là pour être les CRS à la place des 
CRS. 


54. Le Système va marchandiser l’éducation jusqu’à en 
faire une machine à fabriquer les crétins, dont il a besoin 
Pour vendre son fittytainment. Nous devons donc 
construire nos propres écoles, pour fabriquer une 
nouvelle élite, capable de manipuler la masse amorphe, 
de la dominer et de la conduire vers sa libération malgré 
elle. Nous ne sommes pas là pour jeter des pierres aux 
enseignants. Nous sommes là pour être les enseignants à 
la place des enseignants. 


55. Nous devons nous lover à l’intérieur du nid 
Communautariste. Ainsi, le système nous couvera en 
couvant les siens. Nous allons former de vraies 
communautés, pour en faire les ennemies du 
communautarisme. Le communautarisme, c’est le 
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fractionnement de la société en une multitude de 
narcissismes rivaux, afin que seul le Capital ee 
constituer un ersatz de lien social. La communauté, no 
communauté, c’est un territoire doté d une unité 
valeurs, un territoire où se constitue une société Has 
On ne peut sortir du piège communautariste A € na 
révélant l’aporie fondamentale : le droit à la différe 
implique le droit à la frontière. 


56. Nos Bases Autonomes Durables seront  . 
par le simple effet de réaction induit par |  . ce 
système marchand. C’est le Système mortifère En 
pousser le corps social à secréter notre contre-so 
comme un germe pousse le corps à fabriquer . 
anticorps. C’est donc prioritairement là où le à | 
nous agresser que nous édifierons les murs des 
retrancher notre contre-société. 


57. Ce système qui se veut libéral devra  . 
accepter que des acteurs d’un type sas S ee a 
du principe de concurrence libre et non a 
établir des réseaux de production et de distribu ns L 
type nouveau. Un système qui a le culte de ke 
concurrence devra accepter d être HERÈE de 
concurrence. Il devra l’accepter, jusqu’au moment où 

technocratie mondialisée révèlera sa nature. Une course 
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contre la montre commence : nos Bases Autonomes 
Durables doivent atteindre la taille critique qui permettra, 
le jour venu, de faire face à Ja transformation du 
totalitarisme soft en totalitarisme hard. 


58. Si nous profitons de la fenêtre de tir, le jour venu, 
nous serons prêts. Sinon, nous serons vaincus, et la 
machine triomphera de l'humanité. La G5SG, c’est ça. 


Nous devons construire une économie de la dissidence, 
un réseau d’entreprises de réseau, organisées non en vue 
du profit mais en vue de l’édification de la force, elle- 
même mise au service de l'esprit. Insérer notre tradition à 
l’intérieur du système néolibéral, pour le dévorer de 
l’intérieur. 

La clef de la démarche : faire muter la théorie de la 
valeur. Nous devons développer une esthétique de la 
rareté, de la conscience et de la possession de soi, par 
laquelle les Bases Autonomes établiront une alternative 
réelle, possible, immédiate, à l’aliénation consumériste, 
et à l’hétéronomie qu’elle implique. La crise va nous y 


aider. De la corruption du mal naîtra le nouveau Bien 
Commun. 
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Plan Cancer 


59. Le Système ne nous laissera évidemment pas faire. 
Action implique réaction, réaction implique contre- 
réaction. La Base Autonome Durable transgressera le 
dogme du mondialisme néolibéral. Nous allons énoncer 
que le Sens préexiste au Marché. On ne nous le 
pardonnera pas. Nous serons vus par nos ennemis comme 
leurs ennemis. Comment survivrons-nous, alors que tous 
nos mouvements seront guettés ? Comment conquérir la 
rue, alors que la force appartient à l’ennemi ? 


En ne bougeant pas. En ne sortant pas dans la rue. Nous 
ne sommes pas là pour attaquer frontalement la position 
adverse. Nous sommes là pour proposer un refuge à ceux 
qui fuiront cette position. Nous tiendrons notre position, 
mais nous fuirons l’affrontement direct. Notre stratégie 


sera défensive. 


L’adversaire ne pourra nous attaquer qu’en terrain 
découvert. Donc il ne le pourra pas, parce que nous ne 
nous risquerons pas en terrain découvert. Ses structures 
nous serviront de murs, et il ne pourra pas nous attaquer 
tant que nous restons derrière nos murs. Attaquer nos 
murs, ce serait attaquer ses structures. 


Nous allons restructurer l’espace. Progresser de maison 


en maison. Désormais, la rue est le mur. Le mur est la 
rue. Nous prenons le plan de la Ville, et nous le lisons à 
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l’envers. N 
- Nous allons progresser à l’intérieur des murs 


construits par l’ennemi 
emi. Nous allons fai - 
notre muraille, faire de sa muraille 


Pas ’é 
Res coup d’éclat. Nous attendrons l’erreur de la 
ce Pour progresser à l’intérieur de sa propre 
ctur. 7 1 
EE : l’espace. Les libéraux veulent tout 
? l'ant mieux. Nous all ili 
IV . ons utiliser les 
: espaces 
privés pour reconstruire un Sens commun, par le ee. 


que nous établirons 
entre les espace ivé 
aurons investis. Si 


60. 
an a un cancer. Nous sommes un virus 
ous reproduirons pa ; 
rce que les cellules infecté 
par nous vont se re 1 me 
produire. Nous n’att 
a + attaquerons pas 
a. les organes centraux de béni 
un . nur inoculer un bacille, nous sommes 
e. Nous franchirons 1 1È 
es frontières de | 
et nous referons du vi à l’i 
u vivant à l’intérieur d l : 
l e la machine. I] 
veulent nous impl + 
anter une puce l 
| électroni d 
e que dans la 
. É allons recréer des réseaux neuronaux dans leur 
- Nous sommes l’organi à li 
| anique à l’intéri 
nee ganique érieur du 
nal. Ils veulent l’interpénétration du vivant et de la 


cybernétique, mai 

; S nous sommes | i 

La e y 

cybernétique. ivant dans la 
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Nous aurons nos médias. Nos médias on ee 
leurs extérieurement. Mais à l’intérieur, … é . 
S’ils interdisent nos médias, ils ne re “ 
contenants. Et puisque leur contenant est ee ie “he 
nous interdisant, ils détruisent leur propre su | À 

ils nous attaqueront, plus ils nous renforceront. 


1 ls. Et 

Un jour viendra où ils constateront qu’ils sont nn 
e nous sommes ce qu'ils veulent être. Ce jour-là, 
qu 
aurons gagné. 
er le 

Nous sommes le seul être dans la savane qui peut tu 
lion. 


Nous sommes la peste du lion. 
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COMBATTRE 


La grève générale soutenable 


61. Sur la longue durée, notre projet s’articule autour 
d’un double mouvement : d’abord la sécession, ensuite la 
reconquête. Ces deux mouvements pourront sans doute, 
parfois, être conduits simultanément. Mais d’une manière 
générale, un stade donné de la sécession précèdera le 
stade correspondant de la reconquête. 


La sécession nous permettra de ne plus avoir besoin du 
Système. Si nous n’avons plus besoin de lui, nous 
pouvons le combattre. Il ne nous tient plus en 
dépendance. Mieux : parce que nous pouvons continuer à 
le faire fonctionner, sans être obligés de le faire, c’est 
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ester 
Nous allons nous donner les moyens de r 
indéfiniment les bras croisés. 


Nous allons rendre la grève générale soutenable. 


t 
62 Quand nos Bases Autonomes Durables seron 
$ 1 S seront nombreuse , y vous 
établies, quand elle : ; ; 
ue nous fe ut les travail 
q Tons alors que parto A Ï au en FeAl 
1 ace ou trav ailler 
? f ouvrirons un ESP 
en lutte ; Nous leu | : : 
2 8 
P 14 ous allons rendre a grève ren ab : 
ou eux-memes. N . : 
pour les grévistes. Nous allons fragiliser le Rae a 
4 extrême parce que nous aufons construi une 
2 
alter native. ; 
Y i £ € 
Ce S stème ne tient plus que pour uñe . re qu 
Y 5 hose € mbera. 
1 : €. Créons autre C , : 
n° a rien d autr | pa 
8 
ê as besoin d entrepre 
Nous n’avons meme pe ndre € : € de 
la violence. Nous ne disons pas è contre le système Nous 
disons hors du système. 


rtis 

63. Nous allons entrer dans les syndicats. Dans les fe u 

olitiques. Dans toutes les associations, groupeme _. 
nn plus ou moins structurés qui participe 
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potentiellement du front du refus. Notre démarche ne 
constituera pas une entreprise d’entrisme. Nous n’irons 
pas dans ces organisations pour en prendre le contrôle 
directement. Nous irons pour contaminer. Ce n’est pas 
nous qui allons prendre le contrôle, ce sont nos idées. 


Vous nous verrez peut-être, ici ou là, à l’improbable 
intersection d’une association pour le maintien de 
l’agriculture paysanne, d’un syndicat, d’un mouvement 
politique et d’une coopérative. Inutile de vous demander 
ce que nous faisons là: nous serons là pour être 
l’intersection, c’est tout. Nous ne ferons rien de plus que 
d’être, à la fois, dans une AMAP, un syndicat, un 
mouvement politique, une coopérative. Nous ne 
postulerons à aucun poste de direction — on n’a Jamais 
rien changé d’en haut. Mais quand le syndicat entrera en 
lutte, nous serons des grévistes qui rentabilisent la grève 
— hors système, hors grille. Nous ferons la grève de la 
grève. Nous ne manifesterons pas devant le siège de 
notre entreprise. Nous serons ailleurs. Les autres, ceux 

qui manifestent, auront peut-être la curiosité de se 

demander où nous étions. Nous le leur dirons. Nous leur 

transmettrons le virus des absentéistes du mouvement 
social, nous leur passerons le syndrome de ceux qui 
n'étaient pas là. Même pas pour manifester. 


64. Ils nous enverront leur police. Très bien. Nous 
l’accueillerons dignement. Chaque policier que nous 
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soignerons repartira la tête retournée. Nous nie mel 
un accueil fraternel — des rires contre des ar . 
C’est ça, messieurs de la bourse, envoyez . . ne 
peuple en uniforme nous casser la a es 
ensemble, si vous le voulez bien, leur . em de 
système. Voyons s’ils - prêts à a Lo 
: les grandes banques ; 
et FA sacro-saint équilibre . ns 
publiques. Ça nous intéresse de voir si des f1 ep ! Me 
vont démolir une AMAP, si des fils de pro & V a 
brûler les stocks d’une coopérative. On verra bien alors, 


i : ur 
messieurs de la bourse, si les gens déconnectent le 


cerveau en mettant un calot. 


Un conseil, messieurs de la bourse : quand vos ee 
reviendront de chez nous, barricadez-vous. Il se ape 
bien qu’ils ne reviennent pas - Lea d. 
compte. En fait, il se pourrait même qu LS . 
rendu compte. Tous seuls. Comme des grands. 


Notre État 


65. Se produira, pour finir, ce qui arrive toujours, re 
un parasite vampirise intégralement son Le “ . . | 
sjéments infiltrés fini 
émergent construit par les € mire pa 
de le contrôle de l’hôte moribond. C’est 1 objectif 
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final, c’est le sens du combat que nous menons, et la 
raison de ce manifeste. 


Quand nos frontières seront l’unique peau contre le 
Milieu, le Vivant tout entier tiendra en nous. Il n’y aura 
plus d’altérité réelle à l’altérité que nous aurons 
construite. Les cohortes de technocrates qui prétendent 
prendre la direction du monde verront alors émerger, 


progressivement, de bas en haut, non une autre direction, 
mais un autre monde. 


Nous aurons des communes, où nous disposerons du 
pouvoir règlementaire. Puis nous aurons des ligues de 
Communes, transformant le territoire en peau de léopard. 
Puis nous aurons des régions, parce que nous serons 
devenus la couleur de fond du léopard. Et pour finir, nous 
Cconstruirons une machine d’État fractionnaire, 


L qui 
remplacera la machine d’État ordinaire. 


66. Cette machine d’État sera, Comme n’importe quelle 
machine, une mécanique sans âme. Mais nous, nous 
aurons sauvé notre âme. Nous n’obéirons pas à la 
machine, c’est elle qui nous obéira. Un nouveau monde 
sera né. Un monde où un artisan pourra gouverner la 


France. Un monde où la Loi ne sera plus dictée en vue du 
profit, mais en vue de la vie. 


D'une certaine manière, ce monde ne sera pas forcément 
égalitaire, parce qu’il n’en aura pas besoin. Nous sommes 
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élitistes, et nous le revendiquons. Ce que nous 
reprochons à l'élite actuelle n’est pas d’avoir trahi la 
démocratie, parce que nous pensons que la démocratie 
bourgeoise, en elle-même, n’a jamais été qu’un leurre. 
Ce que nous reprochons à l’élite actuelle est de 
gouverner pour elle-même. Nous voulons constituer des 
élites légitimes — légitimes, parce qu’elles gouverneront 
pour le peuple. 


67. Nous ne savons ni dans quel pays, ni à quelle date 
cette révolution méritocratique Sera accomplie en 
premier. Mais nous savons que cela adviendra. Nous 
savons que ce pays, alors, sera le phare de la Liberté. Ce 
sera peut-être la France, peut-être pas. Peu importe. Nous 
nous battons pour notre pays, mais pour plus que cela 
encore : nous nous battons pour l’Inter-nationale des 
hommes libres. Par Inter-nationale, nous entendons 
l'alliance des nations libres, le contraire du mondialisme, 
une véritable opposition — et nullement un mondialisme 
de rechange, sur un modèle « trotskiste » qui poursuit, 
secrètement, les mêmes finalités que le mondialisme 
capitaliste. Ce que nous voulons, c’est le printemps des 
peuples. Peu importe qui donne le coup d’envoi. 


68. Dans notre monde, possèdera l’outil celui qui le fait 
fonctionner. Dans notre monde, dirigera celui qui peut 
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diri i 
es le a Dans notre monde, l’État ne sera pas 
à des factions oligarchi . 
pee rchiques m x je 
légitimes 8 , Mais à des élites 
, rendant des compt 
es au peuple, et travai 
our , ravaillant 
pour lui. On nous taxera de populisme : on aura raison 


Nous sommes des éliti 

: es élitistes populistes 

To » et 

imbéciles y verront un paradoxe. seuls les 


No 
se Fe. a aux hommes l’envie de travailler 
eux. Nous allons refonder les instituti 
es institutions qui 
: ui 
ae les peuples vivants. La famille 
ii. . profession, cadre naturel de L'activité 
ue. Un jour viendra où l’on éli 
n élira le Parl 
sur une base professionn AE 
elle, au vote famili Ù 
> rclle, amilial, et où 1 
se Par dictera sa loi au Capital, parce qu’il . 
u Len le Travailleur Collectif représenté. Ce jour là, 
aie représentera la vraie rich | 
esse, le Travail. L 
Grand Capital transnational sera aboli comme ee. 


Ce jour-là 
. ! . là, un nouveau monde naîtra. Dans ce monde-là 
, à à 
nt e qui aujourd’hui est rendu impossible soudain 
à 2 
. Rd Une grande partie des problèmes 
€ notre temps seront ré 
résolus, parce qu’il 

aptes c Ù qu’ils ne 
ns même plus. On ne taxera pas la finance 

IVe, parce qu’il n’y aura plus de finance 


spéculative. Vous 
: croyez que c’est i 
allez Voir. q est impossible ? Vous 
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69. Oui, l’avenir d’un peuple ne se scelle pas sur du court 
terme, pour le profit particulier de quelques-uns, mais Sur 
du long terme et dans l'intérêt général. Les nations 
existent, n’en déplaise aux idéologues mondialistes. Et 
elles doivent réguler leurs économies, évidemment. Et les 


planifier, dans la mesure du possible. Evidemment 
encore. 


Bien sûr, nous voulons réindustrialiser notre pays, et 
d’une manière générale redonner à notre peuple une 
capacité productive. Et non, nous ne trouvons pas 
l’interdépendance des nations souhaitables. Pas plus, au 
demeurant, que celle des autres acteurs de l’économie. 
En fait, nous pensons que l’interdépendance est un mal 
parfois nécessaire, et nullement une chose qu’il faut 
rechercher en soi. C’est que nous avons remarqué, VOyYEZ- 
vous, que l’interdépendance implique le renoncement à 


l'indépendance. 


Oui, les grandes firmes mondiales sont inhumaines et 
synonymes d’oppression totalitaire. Oui, le sens d’un 
corps social est toujours le bonheur de ceux qui le 
constituent. Le progrès ne devrait poursuivre nulle 
finalité autre que l’amélioration de la vie de l’homme. 
Ériger le profit en idole, c’est se tromper sur les voies du 
progrès. Faire du progrès lui-même une idole, c’est se 
tromper sur sa fin. Oui, nous concevons le progrès 
comme le moyen, et l’homme comme la fin. 
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70. Oui 1 
: fin nous allons livrer un combat pour l’humanité 
on i 1 ; 
: a ceux qui veulent faire d’elle un outil. Ce combat 
era au quotidien poi 1 
int par point, sur t 
a I , Sur tous les fronts de 
S acquis sociaux. O 
l . On nous accus 
era sans doute 
infiltrer le mo l 
uvement social. Il ê 
ee . Il y a, après 
se gens qui s’en estiment propriétaires Mais la 
€, C est que nous serons le mouvement social 


=. « a travailleurs », nous entendons fout le 
e, du prolétaire au patron d’ 
entreprise françai I 
se ais qui 
a us Le au progrès tel que nous “ip id 
é S disons que la lutte des cla I 
| sses existe 
qu’elle ne sépare plus le peti elle 
petit patron de l’employé : 
k ployé : elle 
ppose le Capital comme principe au Travail pie 


principe. Et le petit patron, trè 
Travail. Ê » trés souvent, est du côté du 


Oui, l’anci 
. lutte des classes sera transformée en 
. ets a classes productives contre le Capital 

à ui, à terme, par | iCati 
’ application  d’ 
rogramm icipati l . 
da .. participation, le travailleur deviendra 
son entreprise et le salari 
alariat sera abol l 
ne oli. Oui 
ee ue radical ne se fera que par une révolution 
a. : asée sur une éducation et une éthique du 
. . otre conception de la démocratie n’est pas celle 
médiacrates. Nous sommes méritocrates 
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71. Oui, nos valeurs sociales ont un coût. Et oui, ce coût 
sera prélevé sur les marchandises en provenance des pays 
voyous qui oppriment leurs travailleurs, polluent notre 
planète et obèrent l'avenir de nos enfants. Oui, les flux 
financiers purement spéculatifs seront taxés. Et 
lourdement. Juste assez, disons, pour que plus personne 
n’ait envie de spéculer. En fait, au bout du compte, il n’y 
aura plus de flux spéculatifs. Vous verrez : c’est ce qui se 


passera. 


Oui, la France a sa place dans l’Europe, mais dans une 
autre Europe, celle des nations. Une Europe nouvelle, 
une Europe culturelle et une Europe puissance, à bâtir sur 
les ruines de la grotesque Communauté Economique 
Européenne, devenue Union Européenne paraît-il. 


Oui, nous vaincrons la tyrannie mondialiste, parce que 
son projet politique est aussi virtuel que son économie de 
casino. Nous sommes le réel, et le principe de réalité 
s’impose toujours. 


Oui, il faut détruire ce vieux monde mesquin, fait par des 
marchands sans âme, pour construire un avenir 
d'hommes libres. Loin du capitalisme cynique et du 
gauchisme benêt et vicieux, une autre voie politique 
existe. Nous sommes l’alternative à l’arnaque bipolaire 
de la droite et la gauche, les deux faces d’une même 
pièce. Il est certes plus drôle de voter tous les cinq ans 
pour choisir entre deux partis capitalistes, que de subir un 
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Parti Unique. Mais mê i 
. sS même si c’est drô 
nous fait plus rire. ôle, eh bien ça ne 


Il est temps de fai 
ire ente 
français. ndre la voix des travailleurs 


L nr , , 
cs us cest ce qu'il reste à ceux qui n’ont plus rien 
urè cri | 
S l'a écrit et nous, nous le croyons ! 


. . nous accusera sans doute d’être, dans notre projet 
e refondation /ocaliste, les ferments d’un projet plus 


vaste, un projet patrioti 
que. Un projet 
pratiquement co/bertiste. FOIRE ROUE 


Eh bien, si c’ 
, Si C'est ce dont on nou ’ 
; S accuse ? 
a bien lus. , C est qu’on nous 


On 
A es accusera sans doute d’être dirigistes et anti- 
ividualistes. Mais nous ne sommes rien de tel 


sa nn pas du tout _que la planification 
Li Le iberté, la régulation à l’émulation ou 
si Res . initiative privée. Nous pensons que la 
plani ication est secrétée par les oligopol 
. . a « dérégulé », et qu’elle D 0 
SE sonna le que la bonne planification, celle de 
at impartial, promeut au contraire toujours. Nous 
La que la régulation excessive traduit toujours la 
lonté des dominants de se préserver d’une concurren 
Saine, et que la destruction de l’ordre public ne ré 
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engendrer que l'impossibilité pour les acteurs à taille 
humaine de prendre des initiatives, faute de stabilité. 
Nous récusons la totalité des fausses oppositions dans 
lesquelles le débat est au] ourd’hui enfermé. 


73. Il est possible encore qu’on nous accuse de vouloir, 
en réhabilitant une certaine frugalité, en prônant 
l’autosuffisance, accélérer la chute d’un système fondé 
sur la création permanente de besoins artificiels. Eh bien, 
si c’est ce dont on nous accuse, nous plaidons coupables 
la tête haute ! La seule chose que nous détestons encore 
plus que la finance spéculative, c’est le marketing 


proactif. 


Oui, nous pensons qu’une économie saine est une 
économie mise au service d’appétits sains. Oui, nous 
pensons que l’actuelle course en avant consumériste 
relève de la psychopathologie collective. Oui, nous nous 
esclaffons devant un discours dominant qui prétend 
préserver à la fois l’exigence écologique et le culte 
idolâtrique de la consommation sans freins. Et si nous 
cessons parfois d’en rire, c’est uniquement parce que 
nous redoutons que la conjonction de ces deux tendances 
parfaitement inconciliables ne débouche sur une nouvelle 
forme de totalitarisme, une dictature néo-puritaine 
justifiée par l’argument écologiste. C’est précisément 
pour éviter l'instauration d’une surveillance généralisée 
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que nous voulons restau 
rer, chez nos conte 
m 
sens de la mesure. ir D 


donc des xéno 
| phobes confis dans à 
identitaire. une posture de repli 


cela soit clair : accusation sans fondement. Nous ne 
RE pas nationalistes au sens où on pouvait l’être 
ans le monde d'a 
vant. Nous ne s 
| ommes pas 
A comme on l’était à l’époque où la ue 
; a re 
rvait de coquille à la domination sans frein des classes 


supéri À 
périeures. Nous sommes patriotes parce que nous 
sommes enracinés. 


Notre patriotisme n’est nullement une posture de repli 
Notre revendication identitaire n’implique pas que . 
affirmions la supériorité de notre identité. Si a. 
sommes nationalistes, alors notre nationalisne est le 
brique de base d’un inter-nationalisme à construire. Noge 


; RARES à 
evendication identitaire est notre façon de formuler la 
revendication humaine. 


En quoi le fait d’être soi-même interdit-il de parler 
autres ? C’est bien plutôt le fait de ne plus savoir qui l'on 
est qui pousse à nier l’identité de l’Autre ! Nous croit-on 
assez stupides pour ne pas savoir que c’est dans 1 
coopération que les peuples s’accomplissent ? Nous 
sommes pas [à pour dire : nous sommes nous-mêthes et 
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ne parlons à personne, ne vivons avec personne, ne nous 
mêlons à personne. Nous sommes là pour dire : nous 
sommes nous-mêmes et nous n’avons pas peur de parler, 
de vivre et de nous mêler. Ce que nous revendiquons 
n’est pas le droit de ne pas passer de traités, mais au 
contraire celui d’en passer. 


75. Oui, la France a vocation, de par son histoire, à 
libérer les peuples de l’oppression. Pour cela, elle 
annulera l’inique et perverse dette du tiers-monde, pour 
lui substituer des accords économiques durables. 
Exactement, nous sommes les adversaires de 
l'immigration, parce que nous n’aimons pas l’idée qu’on 
déporte les gens. Mais nous ne sommes pas les 
adversaires des immigrés, pas plus que ceux des peuples 
d’émigration. Nous voulons la libération réelle des 
nations africaines que le capitalisme français, ou plutôt le 
capitalisme apatride dissimulé derrière la France, a 
opprimées depuis des générations. Notre lutte n’est pas 
opposée à celle des peuples africains. Elle en est 
indivisible. 


76. Il y a plus de mille ans, une culture est née en 
Occident, vivante, en mouvement. En cinq siècles, elle 
est devenue une civilisation, représentée à elle-même. 
Après cinq autres siècles, elle est morte. 
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ta annonçons la naissance d’une nouvelle culture 
OuS sommes la graine d’un monde nouveau. Vous 


_ toute manière, vous n’empêcherez pas ce système 
imploser, et nous serons là après. 


Nous sommes le peuple. 


Le 
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